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1
Le Cheval Blanc
La plus importante prophétie délivrée par le Christ lors de Son 

séjour sur cette terre fut la prophétie du mont des Oliviers. 
Toutes les prophéties en vérité tournent autour de cette pro-

phétie rapportée dans Matthieu 24, Marc 13 et Luc 21. Je crois que 
c’est la prophétie charnière de la Bible. Certains commentaires 
l’appellent “la petite apocalypse,” et à juste titre.

Matthieu, Marc, Luc et Jean, enregistrèrent tous l’Evangile du 
Christ. Pourquoi Jean est-il le seul des quatre évangélistes à ne 
pas mentionner la prophétie du mont des Oliviers? En fait, il l’a 
fait, mais pas dans l’Evangile de Jean. Il l’a enregistré dans le livre 
de l’Apocalypse, au chapitre six. C’est dans ce chapitre que Jean 
traite des sept sceaux—mettant l’accent sur les quatre premiers—
également appelés les quatre cavaliers de l’Apocalypse. Le 
terme apocalypse est un mot grec non traduit qui signifie révé-
lation. Dans le livre de l’Apocalypse, Jean décrit les sept sceaux 
dont l’interprétation nous est donnée par Matthieu 24, Marc 13 
et Luc 21. Donc, en fait, ces quatre auteurs avaient tous une ver-
sion de la prophétie du mont des Oliviers.

L a  B i bl  e  i n t e r p r è t e  l a  B i bl  e

Le livre de l’Apocalypse a de nombreux symboles interprétés de 
beaucoup de façons différentes. Cependant, il faut se rappeler 
que la Bible s’ interprète elle-même. La majorité des exégètes 



ne comprennent pas cela et c’est la raison pour laquelle nous 
voyons un si grand nombre d’interprétations bizarres du livre 
de l’Apocalypse.

Seul le Christ peut ouvrir les sept sceaux. “Et l’un des 
vieillards me dit: Ne pleure point; voici, le lion de la tribu de 
Juda, le rejeton de David, a vaincu pour ouvrir le livre et ses 
sept sceaux” (Apocalypse 5:5). Ces sept sceaux sont ouverts dans 
Matthieu 24, Marc 13 et Luc 21. “Sachant tout d’abord vous-mê-
mes qu’aucune prophétie de l’Ecriture ne peut être un objet 
d’interprétation particulière, car ce n’est pas par une volonté 
d’homme qu’une prophétie a jamais été apportée, mais c’est 
poussés par le Saint-Esprit que des hommes ont parlé de la part 
de Dieu” (2 Pierre 1:20-21). Nul homme ne peut interpréter la 
Bible. C’est la première leçon qu’il nous faut apprendre.

L e  C h e va l  bl  a n c

Examinons le premier sceau: “Je regardai, quand l’agneau ouvrit 
un des sept sceaux, et j’entendis l’un des quatre êtres vivants qui 
disait comme d’une voix de tonnerre: Viens. Je regardai, et voici, 
parut un cheval blanc. Celui qui le montait avait un arc; une cou-
ronne lui fut donnée, et il partit en vainqueur et pour vaincre” 
(Apocalypse 6: 1-2). L’humanité suppose habituellement que cela 
se rapporte à Jésus-Christ. C’est la raison pour laquelle de mul-
tiple millions de gens sont trompés par une fausse chrétienté! 
(2 Corinthiens 4:4; Apocalypse 12:9). Un chrétien, c’est une per-
sonne qui suit le Christ. Aussi, assurons-nous de laisser le 
Christ nous donner l’interprétation de ce premier cavalier de 
l’Apocalypse.

Le Christ revient effectivement sur cette terre sur un cheval 
blanc: “Puis je vis le ciel ouvert, et voici, parut un cheval blanc. 
Celui qui le montait s’appelle Fidèle et Véritable, et il juge et 
combat avec justice. Ses yeux étaient comme une flamme de feu; 
sur sa tête étaient plusieurs diadèmes; il avait un nom écrit, que 
personne ne connaît, si ce n’est lui-même; et il était revêtu d’un 
vêtement teint de sang. Son nom est la Parole de Dieu.

Les armées qui sont dans le ciel le suivaient sur des che-
vaux blancs, revêtues d’un fin lin, blanc, pur. De sa bouche 
sortait une épée aiguë, pour frapper les nations; il les paîtra 
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avec une verge de fer; et il foulera la cuve du vin de l’ardente 
colère du Dieu tout-puissant. Il avait sur son vêtement et sur sa 
cuisse un nom écrit: roi des rois et seigneur des seigneurs” 
(Apocalypse 19:11-16). Mais notez-le soigneusement, le Christ 
tient une epee—pas un arc.

L’homme monté sur le cheval blanc dans Apocalypse 6, 
comme les autres trois cavaliers de l’Apocalypse, apporte de 
grandes souffrances sur cette terre. Ici dans Apocalypse 
19, le Christ apporte la paix et la joie en abondance, après 
avoir écrasé les rebelles.

Les prophéties symbolisées par les quatre cavaliers commen-
çèrent à s’accomplir lors de la première venue du Christ. Les 
souffrances assurément les plus intenses précèdent immédiate-
ment le Second Avènement du Christ.

Le premier cavalier est le premier parce que, sans conteste, 
c’est celui qui cause le plus de souffrances! “Il partit en vain-
queur et pour vaincre.” Le terme conquérir signifie “emporter 
la victoire” (Thayer’s Lexicon). Cette conquête s’effectue de la 
première venue du Christ à son Second Avènement. Le premier 
cavalier conquiert par la tromperie! Les trois autres cavaliers, 
si on se fie aux apparences extérieures, semblent être la cause de 
catastrophes beaucoup plus sérieuses. En vérité, le premier cava-
lier cause la plupart des épouvantables événements attribués aux 
trois autres! Ces catastrophes se produisent parce que l’humanité 
est trompée. Le premier et le plus mortel des cavaliers est celui de 
la tromperie religieuse! Et pourtant l’humanité est si désinvolte et 
superficielle dans ses intérêts religieux qu’elle ne comprend pas 
cela. Laissons le Christ ouvrir pour nous ce premier sceau.

L a  T r o m p e r i e  r e l i g i e u s e

L’humanité n’a aucune idée combien de souffrances sont causées 
par la tromperie religieuse. “Comme Jésus s’en allait, au sortir du 
temple, ses disciples s’approchèrent pour lui en faire remarquer 
les constructions. Mais il leur dit: Voyez-vous tout cela? Je vous 
le dis en vérité, il ne restera pas ici pierre sur pierre qui ne soit 
renversée. Il s’assit sur la montagne des oliviers. Et les disciples 
vinrent en particulier lui faire cette question: Dis-nous, quand 
cela arrivera-t-il, et quel sera le signe de ton avènement et de la 
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fin du monde?” (Matthieu 24:1-3). Le Christ s’adressait seulement 
à un petit groupe de Ses propres disciples—pas au monde. Eux 
seuls faisaient partie de Son petit groupe intime de croyants. Le 
message s’adressait à notre époque—la fin du monde, ou fin de 
cette ère. Non seulement le Christ donne un signe de la fin du 
monde, Il donne également un signe de la fin du temps de la fin! 
Il fait connaître des détails précis au sujet desquels nous devons 
être sur nos gardes.

Prenez maintenant note du premier et du plus important aver-
tissement que le Christ leur donna. “Jésus leur répondit: Prenez 
garde que personne ne vous séduise. Car plusieurs viendront sous 
mon nom, disant: C’est moi qui suis le Christ. Et ils séduiront 
beaucoup de gens” (verset 4-5). C’est le premier cavalier de l’Apo-
calypse! Il ne s’agit pas seulement de tromperie venant de fausses 
religions. Les gens seront dupes au sujet du Christ et de 
Son message—la véritable chrétienté. Et les choses empirent au 
point où les propres disciples du Christ sont abuses! Pas 
seulement la chrétienté de ce monde. 

Lorsque le Christ utilise le terme vous, il s’agit de Ses propres 
disciples. Eux aussi sont trompés au point de croire un message 
au sujet de la personne du Christ, tout en rejetant Son message. 
Ce sont des gens qui avaient reçu le Saint-Esprit et les précieuses 
vérités de Dieu. Puis ils les rejetèrent afin d’adopter une fausse 
chrétienté!

Voyons-nous à quel point ce premier cavalier de l’Apocalypse est 
mortellement dangereux?! Tellement dangereux qu’un grand nom-
bre d’élus de Dieu sont tués en conséquence de cette imposture! 
“Alors on vous livrera aux tourments et l’on vous fera mourir; 
et vous serez haïs de toutes les nations, à cause de mon nom” (ver-
set 9). Le Christ parle encore à Ses propres disciples. C’est pourquoi 
Il s’adresse à eux en disant vous. Cela se produisit en 70‑ap. J.-C., 
mais ce n’était qu’un type de la duperie au temps de la fin. “Et parce 
que l’iniquité se sera accrue, la charité du plus grand nombre se 
refroidira” (verset 12). Le mot charité vient du mot grec agape qui 
veut dire l’amour même de Dieu. Dieu leur donna Son plus précieux 
cadeau, Son amour, et ils le laissèrent se refroidir. Cette prophétie 
s’accomplit en ce moment même dans l’Eglise de Dieu!

L’expression “le plus grand nombre” devrait se lire la majorité. 
Donc la majorite du propre peuple de Dieu laisse refroidir 
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son amour en ce temps de la fin! C’est le même problème lao-
dicéen que celui mentionné dans Apocalypse 3:14-20. Il n’y a pas 
de pire tragédie pour le propre peuple de Dieu. Eux-mêmes sont 
frappés par les flèches de l’arc du premier cavalier.

Ce sont les propres paroles d’avertisssement du Christ. C’est 
l’avertissement le plus fort qu’Il puisse nous donner! 
Cependant, la plupart des membres de l’Eglise de Dieu le pren-
nent à la légère et sont trompés.

Cette tragédie se déroule depuis presque 2.000 ans. Mais elle 
empire au centuple en ce temps de la fin! Tout cela arrive parce 
qu’ils sont trompés par le premier cavalier de l’Apocalypse. 

Le grec du récit de Luc dit littéralement “Prenez garde que 
vous ne soyez séduits” (Luc 21:8). Souvenez-vous que le Christ 
parlait à Ses propres disciples. Seuls les saints peuvent être 
menes hors de la bonne voie car ils sont les seuls à posséder, 
ou à avoir déjà possédé, la vérité! Cette prophétie se rapporte à 
l’Eglise de Dieu à laquelle fut enseignée la précieuse vérité de 
Dieu, puis qui se fait tromper. Ils ne font pas simplement que tré-
bucher. Ils sont amenés à se détourner de Dieu!

C’est le même problème du temps de la fin prophétisé dans 2 
T hessaloniciens 2, le livre de Malachie et dans beaucoup d’autres 
prophéties. Le propre peuple de Dieu est trompé au sujet du mes-
sage du Christ. Ils sont trompés également au sujet d’un homme 
dont Dieu s’est servi en ce temps de la fin.

L’ El  i e  d u  t e m p s  d e  l a  f  i n

Voici un verset très révélateur. “Cette bonne nouvelle du royaume 
sera prêchée dans le monde entier, pour servir de témoignage 
à toutes les nations. Alors viendra la fin” (Matthieu 24:14). Le 
terme fin ici n’est pas le même terme grec utilisé pour la fin du 
monde (voir le verset 3). Le Thayer’s Lexicon définit le mot fin 
du verset 14 de la façon suivante: “En grec, il s’agit toujours de la 
fin d’un acte ou d’un etat quelconque, mais pas la fin d’une 
période de temps…afin de déterminer de quelle fin il s’agit, le 
lecteur doit examiner le contexte.”

Donc, de quelle fin s’agit-il? Lorsque la Bonne Nouvelle fut prê-
chée à travers le monde pour servir de témoignage, alors ce travail 
cessa. Ce fut la fin de l’ère philadelphienne et le commencement 
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de l’ère laodicéenne de l’Eglise de Dieu (Apocalypse 3:7-20). 
Un homme vint et acheva un travail au temps de la fin 
(Zacharie 4:9). Puis il fut enlevé (2 Thessaloniciens 2:7). Pour 
plus ample information sur ce sujet, écrivez-nous afin de rece-
voir gratuitement un exemplaire du Message de Malachie.

Mais qui fut cet homme? Rappelez-vous que Matthieu 24 
s’adresse aux propres disciples du Christ. Maintenant nous pou-
vons voir de façon précise un autre des moyens par lequel les gens 
sont et ne sont pas trompes par le premier cavalier de l’Apo-
calypse. “Les disciples lui firent cette question: Pourquoi donc 
les scribes disent-ils qu’Elie doit venir premièrement? Il répon-
dit: Il est vrai qu’Elie doit venir, et retablir toutes choses” 
(Matthieu 17:10-11). Le Christ prophétisa personnellement qu’Il 
enverrait un Elie au temps de la fin, juste avant Son Deuxième 
Avènement. Cet homme retablirait toutes choses. De tou 
s le s dirigeants de Dieu au te mps de la fin, il accomplirait 
le Travail le plus important. Mais l’Eglise laodicéenne de Dieu du 
temps de la fin serait trompée quant à l’identité de cette person-
ne—tout comme ils le furent au premier siècle au sujet 
d’un Elie qui vint a ce moment-la! “Mais je vous dis qu’Elie 
est déjà venu, qu’ils ne l’ont pas reconnu, et qu’ils l’ont traité 
comme ils ont voulu. De même le Fils de l’homme souffrira de 
leur part. Les disciples comprirent alors qu’il leur parlait 
de Jean-Baptiste” (verset 12-13). Seuls les veritables disciples 
comprirent que Jean-Baptiste remplit le rôle d’Elie au premier 
siècle. Et seuls les véritables disciples de Dieu de nos jours savent 
qu’Herbert W. Armstrong fut l’Elie du temps de la fin!

Aucun des Laodicéens ne reconnaît aujourd’hui M.‑A rms-
trong comme étant cet Elie du temps de la fin. Et c’est à leur plus 
grande honte!

Souvenez-vous que cette prophétie s’accomplit en deux pha-
ses. Ainsi l’a dit le Christ. Il y eut un type d’Elie au premier siècle 
et un type d’Elie au temps de la fin.

Du premier au dernier siècle, l’Evangile du Royaume de Dieu ne 
fut pas prêché universellement. Sinon, le Christ n’aurait pas dit ce 
qu’Il a dit dans Matthieu 24:14! Par conséquent, lorsque nous avons 
vu la Bonne Nouvelle prêchée à travers le monde, nous aurions dû 
savoir que nous étions au temps de la fin. Mais lorsque ce travail 
cessa, nous etions a la fin meme du temps de la fin.
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Lorsque M. Armstrong mourut, ce fut un tournant deci-
sif dans le monde et dans l’Eglise de Dieu. Le monde entier 
doit en arriver a voir cela! Nous sommes entrés dans une 
période où il n’y a plus de delai. Satan, sans aucun doute, a été 
précipité sur cette terre (Apocalypse 12:9). La grande colère de 
Satan causa une très grande augmentation de l’intensité des pro-
blèmes de ce monde (verset 12). Puis il persécuta la femme, ou 
Eglise de Dieu. Seul un reste du peuple de Dieu ne fut pas trompé 
par Satan, Dieu les protégera donc de la plus grande colère de 
Satan—la Grande Tribulation (verset 14). Mais il avait été pro-
phétisé dans la Parole de Dieu que beaucoup dans l’Eglise de 
Dieu seraient trompés et seraient dans l’obligation d’aller dans la 
Grande Tribulation (verset 17; Apocalypse 11:1-3).

Le premier cavalier de l’Apocalypse a asséné un coup terrible 
à l’Eglise de Dieu du temps de la fin!

Lorsque M. Armstrong mourut, les nations d’Israël com-
mencèrent à s’effondrer très rapidement. L’abomination de la 
désolation commença à augmenter en puissance tout aussi 
rapidement. C’est pourquoi le Christ en fait mention immé-
diatement après avoir parlé de l’Evangile qui serait prêché à 
toutes les nations. “Cette bonne nouvelle du royaume sera prê-
chée dans le monde entier, pour servir de témoignage à toutes 
les nations. Alors viendra la fin. C’est pourquoi, lorsque vous 
verrez l’abomination de la désolation, dont a parlé le prophète 
Daniel, établie en lieu saint,—que celui qui lit fasse attention!”—
(Matthieu  24:14-15). L’Evangile prêché à travers le monde 
contenait également un avertissement au sujet de l’effondrement 
d’Israël et de la montée du Saint Empire romain—qui est l’abo-
mination de la désolation. Après que l’Evangile eut été prêché 
à toutes les nations, vous pouvez voir l’abomination de la déso-
lation s’élever rapidement. Bientôt, le peuple de Dieu en Judée 
(appelée Israël de nos jours) devra fuir lorsqu’il verra cette armée 
européenne. 

Le Christ a prophétisé que Son peuple comprendrait. 
Comprenez-vous cette prophétie? Si vous ne la comprenez vrai-
ment pas, vous avez alors été trompé par le premier cavalier!

La version de Luc de la prophétie du mont des Oliviers 
déclare que l’abomination de la désolation est une armée ou des 
armées. “Lorsque vous verrez Jérusalem investie par des armées, 
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sachez alors que sa desolation est proche. Alors, que ceux qui 
seront en Judée fuient dans les montagnes, que ceux qui seront 
au milieu de Jérusalem en sortent, et que ceux qui seront dans 
les champs n’entrent pas dans la ville” (Luc 21:20-21). Encore une 
fois, il est dit au propre peuple de Dieu de fuir à ce moment-là. 
Mais les Laodicéens ne fuiront pas, parce qu’ils sont tellement 
trompés—par le premier cavalier de l’Apocalypse!

Ces armées qui encercleront Jérusalem réduiront bientôt 
en esclavage la Judée (Israël moderne), la Grande-Bretagne et 
l’Amérique. Cette abomination laissera de nombreuses nations 
dans un état de “desolation,” juste avant l’Avènement du Christ.

Si le peuple de Dieu n’a même pas reconnu la grande Oeuvre 
accomplie par l’Elie de Dieu du temps de la fin, comment pour-
rait-il jamais savoir quand sera venu le moment de fuir?! 
Nous reconnaissons l’Elie du temps de la fin par la foi et nous 
fuyons par la foi. C’est maintenant le moment de bâtir cette foi 
forte.

Lorsque la Bonne Nouvelle cesse d’être proclamée à travers 
le monde, nous pouvons commencer à surveiller l’apparition de 
signes bien precis—tel l’effondrement rapide d’Israël, la mon-
tée de l’abomination de la désolation, de sérieux problèmes dans 
l’Eglise de Dieu, la prolifération hors contrôle de la puissance 
nucléaire, ainsi que d’autres signes importants dont nous ferons 
mention plus tard.

L a  D i v i s i o n  d e  l’ E g l i s e

Le premier cavalier de l’Apocalypse trompe les gens au sujet du 
message du Christ. Satan centre leur attention sur la personne 
du Christ à l’exclusion de Son message. Cela e produit également 
dans la propre Eglise de Dieu, mais à différents degrés.

Dieu met l’accent sur Sa propre Eglise pendant cette grande 
tromperie religieuse. Il y a à cela une raison importante. Les reli-
gions du monde sont facilement dupées et n’ont jamais reçu les 
vérités révélées de Dieu. Aussi ne comprennent-elles pas la Bible. 
Seul un très faible pourcentage de la “chrétienté” a jamais com-
pris la parole de Dieu. Satan doit faire preuve de plus de subtilité 
et de puissance pour tromper le propre peuple de Dieu. Le Christ 
parle à Son Eglise de façon plus directe parce que leur salut est en 
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jeu. Le monde n’a pas encore été appelé (Jean 6:44). Leur chance 
leur sera donnée lors de la deuxième résurrection.

Les élus de Dieu d ’aujourd’hui seront, soit ressuscités au 
retour du Christ, soit précipités dans le lac de feu! 

A vrai dire, Dieu traite de trois différents groupes de Ses pro-
pres saints dans les derniers versets de Matthieu 24. Deux de 
ces groupes sont mentionnés au verset 40: “Alors, de deux hom-
mes qui seront dans un champ, l’un sera pris et l’autre laissé.” La 
version de Luc nous donne une meilleure explication de ce ver-
set: “Je vous le dis, en cette nuit-là, de deux personnes [la version 
King James dit: ‘de deux hommes’] qui seront dans un même lit, 
l’une sera prise et l’autre laissée” (Luc 17:34). Ces deux hommes, 
ou dirigeants dans l’Eglise de Dieu, sont dans le même lit. Cela 
signifie tout simplement que les deux font partie de la propre 
Famille de Dieu. Dieu parle spirituellement.

“De deux femmes qui moudront à la meule, l’une sera prise et 
l’autre laissée” (Matthieu 24:41). Une femme, dans la Bible, est le 
symbole d’une église. Les deux femmes, toutes les deux, moulent 
à la meule. Cela veut dire qu’il y a deux églises séparées, mais 
l’une et l‘autre sont des Eglises de Dieu. L’une et l’autre mou-
lent à la meule—enseignant beaucoup de vérités de Dieu. Mais 
une de ces églises à un sérieux défaut. Le grec dit qu’elles sont 
“dans le moulin.” Les deux groupes sont dans le temple de Dieu 
(ou Eglise) mais l’un des groupes réside dans le parvis extérieur 
(Apocalypse 11:1-3). Ce dernier groupe souffre d’un problème 
de gouvernement et il ne peut pas être corrigé ou mesuré par 
Dieu. Dieu ne les emmènera pas dans un lieu sûr. Ils subi-
ront la Grande Tribulation à cause de leur attitude de tièdeur. 
Une des Eglises fuit. Ce choix n’est pas offert à l’autre Eglise. 
(Apocalypse 12:13-17). Leur problème tourne autour de l’Elie du 
temps de la fin qui prêcha la Bonne Nouvelle de Dieu à toutes 
les nations. Si nous y regardons de près, nous pouvons voir un 
sérieux problème.

L’Eglise tiède n’est pas prête a fuir. “Veillez donc, puisque 
vous ne savez pas quel jour votre Seigneur viendra. Sachez-le 
bien, si le maître de la maison savait à quelle veille de la nuit 
le voleur doit venir, il veillerait et ne laisserait pas percer sa 
maison. C’est pourquoi, vous aussi, tenez-vous prêts, car le 
Fils de l’homme viendra à l’heure où vous n’y penserez pas” 
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(Matthieu 24:42-44). Pourquoi ne sont-ils pas prêts? Leur façon 
de veiller n’est pas suffisamment bonne. Luc dit “veillez 
donc,”c’est-à-dire vous,—individuellement—vous devez veiller ou 
vous allez vous retrouver dans l’Eglise tiède et vous serez plongé 
dans la Tribulation.

Il y a une raison pour laquelle il nous est ordonné de veiller. 
Il nous faut avertir le monde—et, encore plus important, les 
propres Laodiceens de Dieu! Disons-le encore une fois, leur 
salut est en jeu! Examinez nos brochures, nos émissions télé-
visées, et la Trompette et vous verrez que nous avertissons les 
gens comme le Christ nous l’a ordonné.

Il est futile de veiller si nous n’avertissons pas. Les Laodicéens 
ne voient pas le très urgent message d’avertissement de Dieu. 
Certaines personnes disent que nous manquons d’amour et 
que nous attaquons nos frères. Nous n’attaquons pas, mais nous 
veillons et nous avertissons! Dieu nous utilise pour les répri-
mander par amour (Apocalypse 3:19). C’est parce que leur propre 
amour est en train de se refroidir.

Dieu nous relate pourquoi Il ne peut pas révéler Son mes-
sage aux Laodicéens—même à ceux qui moulent dans le moulin 
(certains d’entre eux ne le font même pas). “Quel est donc le ser-
viteur fidèle et prudent, que son maître a etabli sur ses gens 
[la version King James dit: ‘l’a fait regner’], pour leur donner la 
nourriture au temps convenable?” (verset 45). L’un des dirigeants 
de Dieu est “un serviteur fidèle et prudent.” Dieu l’a “etabli [ou 
‘l’a fait regner’, King James] sur ses gens”—ou Eglise. Le Thayer’s 
Lexicon définit ainsi le mot régner: “établir à la direction de quel-
que chose, (en assumer la responsabilité), mener l’adoration de 
Dieu.” Cette Eglise a le gouvernement de Dieu. Le même gou-
vernement que Dieu donna à M. Armstrong! Les membres du 
Global Church et du United Church quittèrent ou furent exclus 
de l’Eglise universelle de Dieu. Mais il ont rejeté le gouvernement 
de Dieu et M. Armstrong comme étant l’Elie promis au temps de 
la fin. Il leur fallait rejeter M. Armstrong comme ayant rempli 
ce rôle ou se soumettre au gouvernement qu’il enseigna! Et c’est 
précisément le sujet dont le Christ parle ici. (Pour plus d’infor-
mation sur ce sujet, écrivez-nous afin de recevoir gratuitement 
les brochures suivantes: Les Colossiens et Le Gouvernement de la 
Famille de Dieu.)
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Le mot roi (version King James) utilisé ici est le même mot que 
celui trouvé dans Matthieu 25:23-24: “Son maître lui dit: C’est 
bien, bon et fidèle serviteur; tu as été fidèle en peu de chose, je te 
confierai [permettrai de regner, selon la version King James] 
beaucoup; entre dans la joie de ton maître. Celui qui n’avait reçu 
qu’un talent s’approcha ensuite, et il dit: Seigneur, je savais que 
tu es un homme dur, qui moissones où tu n’as pas semé, et qui 
amasses où tu n’as pas vanné.” Il nous faut aujourd’hui mettre 
en pratique le gouvernement de Dieu afin d’être prêt a l’en-
seigner dans le Monde a Venir! Dieu déclare que cinquante 
pour cent des Laodicéens apprendront finalement à se soumet-
tre à Son gouvernement. Cinquante pour cent n’apprendront pas 
cette leçon et perdront leur salut! (Matthieu 25:1-10). Leur rébel-
lion contre le gouvernement est la raison principale .

A l’origine, la Bible fut écrite sur un rouleau sans être divi-
sée en chapitres. Les chapitres furent insérés par les hommes. 
Les derniers versets du chapitre 24 devraient être suivis par les 
dix premiers versets de Matthieu 25—sans division de chapitre. 
C’est une seule et même histoire. De cette façon, les gens peuvent 
voir plus facilement l’épouvantable châtiment que doivent subir 
les Laodicéens à cause de leur rebellion. Sans cette division de 
chapitre, l’impact est beaucoup plus grand. Peut-être maintenant 
pouvez-vous mieux comprendre pourquoi nous avertissons les 
Laodicéens avec autant de  vigueur. Si nous aimons vraiment 
les Laodicéens, comment pourrions-nous ne pas leur donner 
d’avertissement? La plus monstrueuse des destructions causées 
par le premier cavalier est infligée à la propre Eglise de Dieu. 
Des milliers et des milliers d’entre eux mourront pour 
l’eternite d’ici quelques courtes annees!

L’Eglise philadelphienne de Dieu est la seule Eglise de Dieu qui 
aujourd’hui continue d’enseigner le même gouvernement que Dieu 
enseigna par l’intermédiaire de M. Armstrong. Les Laodicéens ont 
rejeté ce gouvernement. C’est la raison principale pour laquelle 
Dieu refuse de se servir d’eux pour accomplir Son Travail.

Nous ne pouvons pas régner dans le Monde à Venir avant 
d’avoir appris a laisser Dieu regner sur nous! Comme 
M. Armstrong le disait: “le gouvernement, c’est tout.” C’est le 
thème du premier commandement et c’est la fondation de tous 
les dix commandements.

Le Cheval Blanc 15



Les religions du monde ont toujours rejeté le gouvernement 
de Dieu qui est basé sur la loi de Dieu, les dix commandements. 
Maintenant le propre peuple de Dieu a le même problème. C’est 
pouquoi le premier cavalier de l’Apocalypse peut si facilement les 
tromper. Ils ne veulent pas que Dieu règne complètement sur eux!

M. Armstrong utilisa le gouvernement de Dieu pour prêcher 
l’Evangile à travers le monde et pour retablir toutes choses. 
Cette tâche n’avait jamais été accomplie auparavant avec tant 
de puissance. Ce travail n’aurait pu être exécuté d’aucune façon 
sans le gouvernement de Dieu. Il suffit d’une once de logique 
pour en arriver à cette conclusion!

Après avoir rejeté M. Armstrong en tant que l’Elie du temps 
de la fin, il est facile pour les Laodicéens de rejeter le gouver-
nement de Dieu. S’ils avaient accepté ce gouvernement, ils 
n’auraient jamais rejete M. Armstrong en tant que l’Elie 
du temps de la fin. C’est une erreur colossale!

Moudre au moulin n’est pas assez. Il faut que Dieu règne 
sur nous complètement et sans condition! C’est le gou-
vernement de Dieu qui opère la distinction entre les deux 
femmes occupées à moudre au moulin.

La propre Eglise laodicéenne de Dieu est la femme qui moud 
au moulin, mais qui est laissée en arrière et doit faire face à la 
Tribulation.

L’Eglise sur laquelle Dieu règne accomplit l’Oeuvre de Dieu. 
Mais en quoi consiste cette Oeuvre? C’est de leur donner “la 
nourriture au temps convenable,” ce qui consiste à veiller et à 
avertir les Laodicéens et le monde entier. Notre tâche principale 
n’est pas de prêcher l’Evangile à toutes les nations—bien qu’en 
fait nous prêchions la Bonne Nouvelle.

L’accent de notre message porte sur veiller et avertir. C’est 
la saison d’avertir! Et il ne reste plus que peu de temps pour 
accomplir cette tâche.

Nous allons perdre notre propre sang si nous ne livrons pas 
ce message d’avertissement (Ezéchiel 3 et 33).

Nous savons que l’Elie du temps de la fin est déjà venu et 
reparti. Nous sommes dans une autre saison. Tragiquement, les 
Laodicéens ne savent pas cela. Beaucoup d’eux pensent encore 
que leur principal travail est de faire ce que M. Amstrong a dejà 
accompli. “Heureux ce serviteur, que son maître, à son arrivée, 
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trouvera faisant ainsi” (verset 46). Nous devons être trou-
ves en train d’accomplir le bon travail a la bonne saison! 
Ce n’est pas suffisant d’être juste occupé à quelque tâche ou 
d’être juste en train de moudre au moulin. Il nous faut procla-
mer le bon message ou le Christ ne peut pas nous utiliser pour 
accomplir Son Travail.

Quelle est la récompense réservée à ceux qui auront accompli 
cette tâche? “Je vous le dis en vérité, il l’établira [lui permettra 
de régner selon la version King James]sur tous ses biens” (ver-
set 47). Dieu va nous établir en tant que rois sur tout l’univers. 
L’expression “établir sur tous ses biens” est la même que celle 
dont nous avons parlé précédemment. Dieu n’a jamais delivre 
un message plus profond que celui-là! Il faut que nous 
soyons soumis au gouvernement de Dieu maintenant, 
sinon Dieu ne pourrait jamais nous autoriser a regner 
sur le vaste univers! (Hébreux 2:7-8). Il nous faut absolument 
comprendre à quel point cette gloire et cette responsabilité sont 
grandioses. Il est urgent et nécessaire pour nous d’apprendre à 
obéir maintenant. Seul M. Armstrong nous a enseigné comment 
obéir. L’objectif est d’obtenir notre précieuse récompense! Nous 
ne pouvons pas adopter une attitude de relâchement laodicéen 
en ce qui touche cet aspect de notre vie spirituelle!

Dieu ne veut pas avoir un autre Satan sur les bras. Lucifer se 
rebella et démolit la plus grande partie de l’univers. Cela s’est 
produit à cause d’une seule et unique raison. Il ne voulait pas 
administrer le gouvernement de Dieu! Donc, aujourd’hui, Satan 
règne sur le premier cavalier de l’Apocalypse—tentant de berner 
l’humanité entière au sujet du précieux gouvernement de Dieu. 
Il veut désespérément entraîner l’humanité dans sa rébellion.

Quiconque refuse de se soumettre au gouvernement de Dieu 
est destiné à être trompé par le premier cavalier.

Les fruits prouvent que M. Armstrong avait le gouvernement 
de Dieu. Mais tous les Laodicéens le rejettent. C’est précisément 
la raison pour laquelle ils sont laodicéens.

L e s  L ao d i c é e n s  i v r e s

Maintenant, examinons un troisième groupe de saints de Dieu 
appelés à sortir de ce monde. Le premier cavalier de l’Apocalypse 
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les a foulés aux pieds! “Mais, si c’est un méchant serviteur, 
qui dise en lui-même: Mon maître tarde à venir” (verset 48). 
Remarquez qu’il dit “Mon maître tarde à venir” en lui-même. Ce 
n’est pas une chose qu’ils disent ouvertement. Ces gens croient 
fermement dans le Second Avènement du Christ. Mais ils croient 
qu’Il tarde à venir. Le Christ n’est pas venu au moment où ils 
pensaient qu’Il allait le faire et ils en tiennent donc Dieu res-
ponsable. Leur foi est défaillante. Ils commencèrent à dire “ne 
prophétisez pas” (Amos 2:11-12).

A la suite de leur déception, ils s’enivrèrent spirituellement. 
Souvenez-vous que Dieu nous parle sur des plans différents. 
Mais Il parle à Sa propre Eglise sur le plan spirituel. “S’il se met à 
battre ses compagnons, s’il mange et boit avec les ivrognes” (ver-
set 49). Quelle Eglise de Dieu aujourd’hui frappe ses frères? Seule 
l’Eglise universelle de Dieu dispose vraiment de ce pouvoir. Ils 
ont opéré au moins 40 changements doctrinaux majeurs—dé-
molissant la véritable Eglise de Dieu. Ceux qui s’opposèrent à 
ces changements mensongers furent expulsés de l’Eglise par 
leurs propres “frères” et “compagnons”—leur propre famille 
(Esaie 66:5).

Un grand nombre de membres de l’epd déclarèrent que ce 
fut l’expérience la plus traumatisante de leur vie. Après tout, il 
s’agit de la vie éternelle des gens. Une bataille féroce a fait rage 
et continue de faire rage entre les véritables élus et le premier 
cavalier. Dans ces versets, il s’agit d’une division dévastatrice de 
l’Eglise. Ces Laodicéens voulaient “boi(re) avec les ivrognes.” Ils 
voulaient les doctrines babyloniennes de ce monde.

Un “fils de la perdition” est en train de détruire la vérita-
ble Eglise de Dieu! (2 Thessaloniciens 2). Il frappe quiconque lui 
barre le chemin. Seule l’Eglise universelle de Dieu est coupable 
de façon flagrante de ce péché. (Pour une étude plus en profon-
deur de ce sujet, écrivez-nous afin de recevoir gratuitement Le 
Message de Malachie.)

 “Le maître de ce serviteur viendra le jour où il ne s’y attend 
pas et à l’heure qu’il ne connaît pas” (verset 50). Ils ne savent 
pas que la Tribulation est presque à notre porte. Ils continuent 
de répéter que “ce n’est pas à vous de connaître les temps ou les 
moments que le Père a fixés de sa propre autorité [‘Pour ce qui 
est du jour et de l’heure, personne ne le sait,’ selon la version King 
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James],” mais rarement, si jamais, disent-ils “De même, quand 
vous verrez toutes ces choses, sachez que le Fils de l’homme est 
proche, à la porte” (verset 33). De telles déclarations révèlent 
pourquoi Dieu les appelle des hypocrites. Ils sont très malhon-
nêtes dans leur exégèse de la Bible! “Il le mettra en pièces, et lui 
donnera sa part avec les hypocrites: c’est là qu’il y aura des pleurs 
et des grincements de dents” (verset 51). De tels hypocrites seront 
précipités dans le lac de feu. C’est ce dont il s’agit ici—pas seu-
lement de la mort physique. Dieu les avertit qu’ils sont sur 
le point de perdre leur vie eternelle! Leur vie physique 
d’aujourd’hui est leur seule occasion de salut. C’est la saison pour 
faire retentir un message d’avertissement! Quiconque voit ce qui 
arrive ne pourrait faire rien de moins. Le premier cavalier de 
l’Apocalypse a trompé ce monde. Mais la plus grande tragédie 
est—de loin—ce que ce monstrueux imposteur a accompli, et est 
en train d’accomplir, auprès du propre peuple de Dieu. Ce cheval 
est lancé au galop sur les propres saints de Dieu—trompant et 
détruisant probablement plus de saints qu’à tout autre moment 
de l’histoire de l’Eglise de Dieu! Que Dieu nous aide à tenir 
compte de Son message d’avertissement qui nous parvient dans 
un grondement de tonnerre!
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2
Le Cheval Roux
Le premier cheval, un cheval blanc, est peut-être le moins bien 

compris et cependant le plus important, car il produit à la 
longue la plus insidieuse des destructions: une tromperie 

religieuse universelle. Néanmoins, nous voyons que les trois 
autres cavaliers sont également fortement impliqués et influen-
cés par les fausses religions “chrétiennes” de ce monde. Peu de 
gens comprennent les quatre cavaliers parce que peu d’entre eux 
portent attention au Christ et à Son interprétation qui est la clé 
vitale de notre compréhension du livre de l’Apocalypse. Comme 
Apocalypse 1:1 nous le montre, Jésus Christ est le Révélateur!

Les disciples dupés par l’homme sur le cheval blanc par-
tent “en vainqueur et pour vaincre,” forts de leur conviction 
erronée que Jésus Christ est le cavalier monté sur le cheval 
blanc. En fait, c’est Satan qui se fait passer pour le Christ 
(2 Corinthiens 11:14). Cela nous mène directement, et empiète 
partiellement, sur le deuxième cavalier de l’Apocalypse: la 
guerre ! Le deuxième cavalier a ravagé l’humanité de guerres 
religieuses tout au long de l’histoire.

Nous devons nous rappeler que nous devons nous en remet-
tre à Dieu pour obtenir la compréhension de ces symboles. Pour 
commencer, l’humanité se trouve dans cette situation difficile 
parce qu’elle a refusé de faire confiance à Dieu.

Par le biais du premier cheval qui symbolise la tromperie reli-
gieuse, Satan a réussi à amener l’humanité entière à suivre un 



faux Christ. Il n’aimerait rien de moins que de nous aveugler à 
la signification des autres chevaux déjà sellés et qui attendent 
une dernière sortie. Seul Jésus Christ peut enlever ce deuxième 
sceau mystérieux pour nous.

Quelques personnes connaissent la solution aux problèmes 
de l’humanité, mais elles sont les premières à admettre l’im-
possiblilité de l’appliquer, en raison de la nature matérialiste de 
l’homme.

Dans son livre, Politics Among Nations, Hans Morgenthau 
écrivit “Une écrasante majorité placerait ce qu’elle considère 
comme étant le bien-être de leur propre nation au-dessus de 
toute autre considération et cela inclut les intérêts d’un état à 
l’échelle mondiale. En d’autres termes, les peuples de ce monde 
ne sont pas prêts à accepter un gouvernement à l’échelle mon-
diale, et leur loyauté primordiale à leur nation érige un obstacle 
insurmontable à son établissement.”

Norman Cousins, l’auteur de In Place of Folly, écrivit “Les 
nations ont insisté pour conserver pour elles-mêmes le pouvoir 
décisionnel suprême en matière de sécurité. Elles veulent le droit 
de posséder une force matérielle plus grande que celle qu’elles 
sont disposées à accorder à l’organisation dont la mission est 
de maintenir la paix entre les nations. Elles n’ont fourni aucun 
mécanisme particulier ou adéquat pour empêcher les agressions” 
(p. 114).

Après que la capitulation japonaise dans le port de Tokyo 
eut mis fin à la Seconde Guerre mondiale, le général Douglas 
MacArthur déclara “Le problème fondamental est théologique 
et implique une recrudescence spirituelle et une amélioration du 
caractère humain synchronisées avec nos progrès quasi incom-
parables dans le domaine des sciences, des arts, de la littérature 
ainsi que tous les développements matériels et culturels des der-
niers 2.000 ans. Il nous faut donner la première place aux 
valeurs spirituelles  afin de sauver nos vies physiques” 
(Reminiscences, p. 459).

Dans Matthieu 24:6-7, le Christ déclara “Vous entendrez parler 
de guerres et de bruits de guerres: gardez-vous d’être trou-
blés, car il faut que ces choses arrivent. Mais ce ne sera pas encore 
la fin. Une nation s’élèvera contre une nation, et un royaume 
contre un royaume, et il y aura, en divers lieux, des famines et des 
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tremblements de terre.” Bien que le Christ S’adressât alors à Ses 
disciples, il avait en tête un bien plus grand auditoire—les multiples 
milliards de personnes qui habitent aujourd’hui cette planète—à la 
fin du temps de la fin. Le Christ ne permettrait jamais que de telles 
souffrances arrivent sans d’abord en avertir Ses serviteurs, soit en 
personne, soit par Sa parole écrite (Amos 3:7).

Il est impossible de trop souligner l’importance de la dua-
lité des Ecritures. Nous verrons que Matthieu 24 s’adresse à 1) un 
premier accomplissement du type en 70 apr. J.C.; 2) une condi-
tion à long terme qui régnerait de 70 apr. J.C. jusqu’à notre 
époque; et 3) un anti-type dont l’accomplissement doit s’effec-
tuer au temps de la fin. C’est ce dernier type qui nous crève les 
yeux en ce moment, à vous et à moi! La vision de Jean, révé-
lée par Jésus Christ et consignée pour nous aujourd’hui dans 
Apocalypse 6:1-8, ne diffère que légèrement de la prophétie du 
mont des Oliviers de Matthieu 24 et des autres évangiles. Josèphe 
décrivit crûment et dans le détail les guerres ainsi que la famine 
et les f léaux qui en résultèrent et qui aff ligèrent Jérusalem en 
70 apr. J.C., presque 40 ans après que la prophétie du mont des 
Oliviers ait été donnée pour la première fois. (Lisez, s’il-vous-
plaît,  La Guerre des Juifs de l’historien Josèphe où il parle de 
milliers de Juifs empalés par les Romains.)

Oui, ce que le Christ avait dit dans Matthieu 24 eut effective-
ment un premier accomplissement du type en 70 apr. J.C.. Mais la 
vision de Jean fut écrite 20 ans après la prise de Jérusalem et la des-
truction du temple. Dans ce récit, rien n’indique l’accomplissement 
des événements qui y sont décrits, soit dans le passé, soit à l’époque 
de Jean. Cette vision se rapporte plutôt à des événements dont l’ac-
complissement futur se situe immédiatement devant nous.

U n  M e s s ag e  d u  t e m p s  d e  l a  f i n

L’Apocalypse s’adresse indubitablement au temps de la fin. 
Apocalypse 9:16 mentionne une armée prête au combat, forte 
d’environ 200 millions d’hommes. Ce chiffre dépasse largement la 
population globale au premier siècle, hommes, femmes et enfants. 
Ce ne fut pas avant la fin du 19ème siècle que la population de 
la planète dépassa un milliard de personnes. A ce moment-là 
seulement devint-il possible de réunir un aussi grand nombre 
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d’hommes pour former une aussi grande puissance militaire. Au 
plus fort de la Seconde Guerre mondiale, les forces des Alliés et les 
forces de l’Axe combinées s’élevaient à moins de la moitie (envi-
ron 70 millions) des 200 millions mentionnés dans l’Apocalypse.

Le contexte même de Matthieu 24 prouve que nous n’avons 
pas encore vu l’accomplissement ultime de ces prophéties. Les 
versets 21-22 montrent que le message du Christ s’appliquerait à 
une époque où l’anéantissement de l’humanité serait une menace 
très réelle. Ce n’est que peu de temps après la dernière guerre 
mondiale que cela devint possible. Avant l’arrivée de l’armement 
nucléaire, les nombreuses tentatives de l’homme pour faire dis-
paraître l’humanité de la surface de cette planète se trouvèrent 
contrecarrées. Du jour au lendemain, tout cela changea. Tout est 
maintenant en place pour la ruée des quatre cavaliers.

“Quand il ouvrit le second sceau, j’entendis le second être 
vivant qui disait: Viens. Et il sortit un autre cheval, roux. Celui qui 
le montait reçut le pouvoir d’enlever la paix de la terre, afin que 
les hommes s’égorgeassent les uns les autres; et une grande épée 
lui fut donnée” (Apocalypse 6:3-4). Jésus Christ ouvre le second 
sceau et Jean voit un cheval roux dont le cavalier est autorisé à 
enlever la paix de la terre. Lorsqu’il n’y a plus de paix, il n’y a 
que la guerre. L’homme monté sur le cheval roux représente clai-
rement la guerre et ses effets abominables. Le verset 4 s’interprète 
clairement de lui-même, mais plus de preuves nous sont données 
dans Matthieu 24:6-7, comme nous l’avons lu. Le Christ nous l’ex-
plique de façon presqu’évidente par sa description du deuxième 
cavalier qui représente les “guerres et (les) bruits de guerre.”

Mais on pourrait alléguer que l’humanité a toujours connu la 
guerre. D’autres questions fréquemment soulevées incluent: de 
quelles guerres s’agit-il dans Matthieu 24? Le deuxième cavalier 
représente-t-il la guerre de façon générale ou une guerre en parti-
culier? Encore une fois, laissons la Bible s’interpréter elle-même!

G u e r r e  a p r è s  g u e r r e

La première chose que le Christ prophétisa fut une condition géné-
rale de guerre qui prévaudrait sur terre depuis Son époque jusqu’à 
l’achèvement de la déplorable  dministration de l’homme sur 
terre. “Vous entendrez parler de guerres et de bruits de guerres [au 
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pluriel].” La première chose qu’Il dit, après nous avoir mis en garde 
au sujet de cet état de guerre apparemment permanent, fut “gar-
dez-vous d’être troublés, car il faut que ces choses arrivent. Mais ce 
ne sera pas encore la fin.” Ces nombreuses guerres constituent un 
état général de guerre, non une guerre particulière. Le Christ nous 
a prévenu de ne pas être trop troublés. Tout au long de la misérable 
existence de l’homme sur la terre, il y a eu des périodes de guerre 
(de toutes les sortes possibles) en alternance avec des périodes de 
paix. Malheureusement, les périodes de guerre ont duré beaucoup 
plus longtemps que ces périodes de paix éphémères. 

Le reste de Matthieu 24—et le deuxième cavalier de l’Apo-
calypse—se rapporte à un genre de guerre beaucoup plus grave. 
Une guerre d’un impact si formidable qu’elle est tout à fait uni-
que—une guerre mondiale aux proportions cataclysmiques bien 
pires que celles de la Première et de la Deuxième Guerre mon-
diales combinées.

L a  G u e r r e  n u cl  é a i r e

Le ton devient beaucoup plus sérieux après que les nombreu-
ses guerres de Matthieu 24 aient été mentionnées. Il est dit au 
verset 7 “Une nation s’élèvera contre une nation, et un royaume 
contre un royaume.” Cela indique une guerre mondiale où plu-
sieurs nations ou pays alliés forment un bloc afin d’en attaquer 
un autre. La signification est beaucoup plus forte que celle “(d’)
entendre parler de guerres et de bruits de guerres.” 

Le monde a déjà survécu à deux guerres mondiales mais 
aucune d’elles ne peut se comparer à la guerre mondiale poten-
tielle mentionnée dans Matthieu 24:22: “Et, si ces jours n’étaient 
abrégés, personne se serait sauve [perte de vie physique].”La 
traduction Moffatt ajoute les mots: “ne sauverait leur vie phy-
sique.” Cela parle d’une guerre planetaire avec comme 
conséquence l’anéantissement de l’humanité entière, à moins 
que Dieu n’intervienne.

La Deuxième Guerre mondiale ne fut pas la “guerre qui met-
trait fin à toutes les autres guerres” comme tellement de gens 
l’avaient espéré. La détonation atomique d’Hiroshima, le 6 août 
1945, tua près de 80.000 personnes. Trois jours plus tard, une autre 
détonation atomique tua des dizaines de milliers de personnes 
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à Nagasaki. Aujourd’hui, les bombes à hydrogène sont jusqu’à 
plusieurs milliers de fois plus meurtrières et destructrices que les 
bombes atomiques primitives. Le mot surextermination ne fut pas 
utilisé avant ces explosions de 1945. Aujourd’hui, il existe une puis-
sance de surextermination permettant d’anéantir l’humanité 150 à 
200 fois environ. Les estimations les plus récentes montrent qu’il 
existe huit tonnes de tnt pour chaque homme, femme et enfant! 

Le potentiel pour un génocide total de la race humaine 
n’existe que depuis les générations qui se sont succédées après 
la Seconde Guerre mondiale. Jamais auparavant l’humanité n’a 
possédé le potentiel pour se détruire complètement ellemême—
avant maintenant!

Gene Williams, auteur de Nuclear War, Nuclear Winter, a 
déclaré qu’une seule bombe-H équivaut à reunir en un paquet 
toute la puissance explosive de cinq guerres comme la 
Deuxième Guerre mondiale et de tout faire détoner en moins 
d’une seconde! Le World Health Organization mena une étude en 
1979 qui rapporta qu’une guerre nucléaire à grande échelle tue-
rait entre deux et trois milliards d’individus. Et cette étude fut 
finalisée avant même que les théories de l’hiver nucléaire soient 
déterminées!

Cette même année [1979], le président américain Jimmy 
Carter déclara: “Juste un seul de nos pratiquement invulnérables 
sous-marins Poseidon—qui représente moins de 2 pour cent de 
nos forces nucléaires totales contenues sur nos sous-marins, nos 
avions et nos missiles sur le terrain—transporte suffisamment 
d’ogives nucléaires pour détruire toutes les villes importantes 
et d’importance moyenne de l’Union soviétique.” Chaque sous-
marin peut lancer 160 ogives nucléaires (chacune ayant 2 1/2 fois 
la puissance destructrice d’une bombe comme celle larguée sur 
Hiroshima) sur des cibles à 4.800 kilomètres de distance.

Aujourd’hui, les états soviétiques indépendants possèdent 
encore un potentiel nucléaire comparable à celui des Etats-
Unis. Entre l’Amérique et l’ancienne Union soviétique, il existe 
une force destructrice plus de 700 fois plus grande que toutes 
les bombes larguées par les forces alliées sur l’Allemagne et le 
Japon durant la Deuxième Guerre mondiale. Thomas D. Cabot, 
dans un article qui parut dans le numéro de juillet/août 1984 du 
Harvard Magazine, fit un bon résumé de la situation en disant 
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“Le débat au sujet des armes nucléaires, c’est comme des garçons 
trempés d’essence et qui se disputent pour savoir quel est celui 
qui a le plus grand nombre d’allumettes!”

L’ordre de grandeur de la guerre prophétisée dans Matthieu 24 
et dans Apocalypse 6 n’aurait simplement pas pu être réalisé en 
aucun autre temps dans l’histoire de l’humanité! L’homme n’a 
jamais construit ou conçu des armes qu’il n’a pas éventuellement 
utilisées. L’homme trouvera le moyen de se servir des armes 
nucléaires meurtrières et des autres engins destructeurs créés 
depuis la Deuxième Guerre mondiale. Sa nature matérialiste 
attend avec impatience l’occasion d’utiliser ses nouvelles armes 
de haute technologie à la moindre provocation. Nous avons créé 
des missiles nucléaires entreposés dans des souterrains ou sous 
l’eau à bord de sous-marins, des rayons laser pouvant perfo-
rer le blindage des chars, des armes biologiques (microbes) et 
chimiques, des gaz attaquant le système nerveux, des bombes au 
neutron conçues pour détruire les personnes (mais pas les édifi-
ces) et des missiles thermoguidés (“bombes intelligentes”).

Avec ces armes et d’autres encore qui sont à la disposistion 
de l’homme, il n’est pas étonnant que le deuxième cavalier de 
l’Apocalypse ait le pouvoir d’enlever la paix de la terre. 
Sûrement, cette confrontation ne peut pas se limiter à de peti-
tes guerres comme celle de Somalie, à des guerres civiles 
comme celle du Rwanda, ou même à des conflits internatio-
naux conventionnels comme ceux de Corée ou du Vietnam il y 
a de nombreuses années. Le fait même que ce deuxième cavalier 
brandit une grande epee devrait servir d’indice qu’il possède la 
capacité de tuer des millions, ultimement des milliards de per-
sonnes, presque sans effort. La guerre conventionelle a-telle 
jamais produit une telle destruction? 

Examinons maitenant de plus près le moment et l’endroit où 
aura lieu la dernière marche meurtrière du deuxième cavalier 
sur la terre.

U n e  au t r e  g u e r r e  m o n d i a l e 
d o i t  s e  p r o d u i r e

La tromperie religieuse—le premier cavalier—a conquis le monde 
au moyen des fausses religions de Satan. Nous voyons maintenant 
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la guerre—le deuxième cavalier—utilisé comme outil par la reli-
gion tout au long de l’histoire pour mener ses conquêtes sataniques. 
Prenez note d’Apocalypse 12:7-9: “Et il y eut guerre dans le ciel. 
Michel et ses anges combattirent contre le dragon. Et le dragon et 
ses anges combattirent, mais ils ne furent pas les plus forts, et leur 
place ne fut plus trouvée dans le ciel. Et il fut précipité, le grand 
dragon, le serpent ancien, appelé le diable et Satan, celui qui seduit 
toute la terre, il fut précipité sur la terre, et ses anges furent préci-
pités avec lui” (Apocalypse 12:7-9). Satan est le grand être repré-
senté de façon symbolique par le cavalier sur le cheval roux. Le 
fait que Satan ait été précipité sur la terre est ce qui conduit à cette 
période plus intense de guerres et de conflits globaux.

Satan est le même être qui enleva la paix de la terre au temps 
du jardin d’Eden, qui plus tard lança un défi au Christ pour 
déterminer qui régnerait sur la terre et qui est aujourd’hui le 
“prince de la puissance de l’air” (Ephésiens 2:2), la puissance 
derrière tous les trônes des nations (Daniel 10:12-13). Il est le res-
ponsable de toutes les guerres qui ont eu lieu à toutes les ères de 
l’histoire de l’homme. Mais maintenant que son règne est pres-
que achevé, Satan sait qu’il ne lui reste plus que très peu de temps 
(Apocalypse 12:12). Mais il n’abandonnera pas la partie sans avoir 
offert une résistance titanesque.

Grâce au cadeau que Dieu nous donne de comprendre les 
prophéties, nous pouvons identifier avec précision l’affreux ins-
trument ou outil politique de Satan. C’est la bete, une future 
alliance entre dix nations qui est en train de se former en Europe 
centrale depuis la Deuxième Guerre mondiale, mais qui plonge 
ses racines dans plusieurs millénaires de l’histoire. Seul l’Elie de 
Dieu du temps de la fin prédit la septième renaissance de cette 
redoutable puissance pendant que ses principales composantes 
étaient réduites à l’impuisance à la suite d’une défaite des plus 
accablantes au cours de la Deuxième Guerre mondiale.

Le Saint Empire romain est, et a été, l’outil de destruction 
principal de Satan. Daniel 7 décrit cette puissance mondiale qui 
est maintenant prête à réapparaître pour la dernière fois. Comme 
à chacune de ses résurrections précédentes, cette résurrection 
finale est basée sur un infâme partenariat entre une puissance 
politique et une fausse église universelle. Apocalypse 13 décrit ce 
partenariat impie avec beaucoup de détails.
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Daniel 11:40-41, 44 décrit la nature presqu’invincible de la Bête 
et prédit qu’elle réalisera de remarquables victoires grâce au style 
blitzkrieg de ses assauts d’artillerie. Prenez-en note: “Au temps de 
la fin, le roi du midi se heurtera contre lui. Et le roi du septentrion 
fondra sur lui comme une tempête, avec des chars et des cava-
liers, et avec de nombreux navires; il s’avancera dans les terres, 
se répandra comme un torrent et débordera. Il entrera dans le 
plus beau des pays, et plusieurs succomberont; mais Edom, 
Moab, et les principaux des enfants d’Ammon seront délivrés de 
sa main ….Des nouvelles de l’orient et du septentrion viendront 
l’effrayer, et il partira avec une grande fureur pour detruire 
et exterminer [ou emmener captif] des multitudes.”

Utilisant la terminologie archaïque de son époque, l’apôtre 
Jean décrit les armes épouvantables avec lesquelles les combats 
seront livrés dans leurs phases les plus intenses.  De la fumée 
sortirent des sauterelles, qui se répandirent sur la terre; et il leur 
fut donné un pouvoir comme le pouvoir qu’ont les scorpions 
de la terre ….Ces sauterelles ressemblaient à des chevaux pré-
parés pour le combat; il y avait sur leurs têtes comme des cou-
ronnes semblables à de l’or, et leurs visages étaient comme des 
visages d’hommes. Elles avaient des cheveux comme des che-
veux de femmes, et leurs dents étaient comme des dents de lions. 
Elles avaient des cuirasses comme des cuirasses de fer, et le bruit 
de leurs ailes était comme un bruit de chars à plusieurs che-
vaux qui courent au combat. Elles avaient des queues sembla-
bles à des scorpions et des aiguillons, et c’est dans leurs queues 
qu’était le pouvoir de faire du mal aux hommes pendant cinq 
mois” (Apocalypse 9:3, 7-10).

Avec un peu d’imagination, nous pouvons voir que Jean ne 
parle pas simplement de guerre conventionnelle, mais surtout 
de maladies causées par la radiation, des effets de la guerre bac-
tériologique, etc. La première cible sur la liste des victimes du 
cavalier, ce sont les descendants des anciennes tribus perdues 
d’Israël telles qu’identifiées dans les récits  bibliques et séculiers. 
Elles sont maintenant devenues les nations du Commonwealth, 
les Etats-Unis et un grand nombre de démocraties du nord-ouest 
de l’Europe. (Pour obtenir la preuve de cette identité nationale 
de nos peuples, écrivez-nous afin de recevoir gratuitement notre 
brochure Les Anglo-Saxons selon les prophéties.)
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U n  tau x  d e  m o r ta l i t é  j a m a i s 
at t e i n t  au pa r ava n t

La polarisation politique, religieuse, militaire et économique de 
ces blocs a été, et est en voie de réalisation en ce moment même. 
Une grande partie de l’organisation de ces  alliances eut lieu à 
huis clos hors de la vue d’un monde qui ne soupçonne rien de la 
chose. Très bientôt, peut-être dans quelques années seulement, 
ces géants s’affronteront dans la bataille la plus meurtrière de 
toute l’histoire ancienne et moderne. D’une puissance dévasta-
trice si grande qu’on peut à peine se l’imaginer, cette guerre sera 
tellement destructrice que, si Dieu n’intervient pas énergique-
ment, l’humanité entière périra.

Jérémie déclara: “…Tes villes seront ruinées, il n’y aura plus d’ha-
bitants” (Jérémie 4:7). Imaginez New York, Los Angeles, Londres et 
Sydney vaporisés par une attaque nucléaire et des dizaines de mil-
lions de personnes mourant instantanément, en un clin d’oeil.

Les experts militaires estiment qu’approximativement un 
tiers d’une nation telle que les Etats-Unis serait tué lors du pre-
mier assaut d’une attaque nucléaire menée à l’échelle du pays. Ce 
ne sont que des estimations parce que cela ne s’est évidemment 
jamais encore produit. 

Mais Jésus Christ dit que cela se produira! La Bible révèle 
même quel sera le pourcentage des gens qui mourront! Remarquez 
la “proportion des morts” prédite il y a presque 1900 ans: “Et 
ainsi je vis les chevaux dans la vision, et ceux qui les montaient, 
ayant des cuirasses couleur de feu, d’hyacinthe, et de soufre. Les 
têtes des chevaux étaient comme des têtes de lions; et de leurs 
bouches il sortait du feu, de la fumée, et du soufre. Le tiers des 
hommes fut tué par ces trois fléaux, par le feu, par la fumée, et 
par le soufre qui sortaient de leurs bouches” (Apocalypse 9:17-18). 
Nous pouvons faire des suppositions sur la façon précise dont les 
armes nucléaires seront utilisées et sur les effets de la radiation, 
mais le résultat sera le même—un tiers de l’humanité périt!

Le prophète Joël nous brosse également un tableau horrible 
de notre avenir immédiat. “Jour de ténèbres et d’obscurité, jour 
de nuées et de brouillards, il vient comme l’aurore se répand sur 
les montagnes. Voici un peuple nombreux et puissant, tel qu’il 
n’y en a jamais eu, et qu’il n’y en aura jamais dans la suite des 
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âges. Devant lui est un feu dévorant, et derrière lui une flamme 
brûlante; le pays était auparavant comme un jardin d’Eden, et 
depuis, c’est un désert affreux: rien ne lui échappe. A les voir, 
on dirait des chevaux, et ils courent comme des cavaliers. A les 
entendre, on dirait un bruit de chars sur le sommet des monta-
gnes où ils bondissent, on dirait un pétillement de la f lamme 
du feu, quand elle consume le chaume. C’est comme une armée 
puissante qui se prépare au combat. Devant eux les peuples trem-
blent, tous les visages pâlissent” (Joel 2:2-6).

Il n’est pas étonnant que le prophète Jérémie se soit exclamé: 
“Malheur! car ce jour est grand; il n’y en a point eu de semblable. 
C’est un temps d’angoisse pour Jacob; mais il en sera délivré” 
(Jérémie 30:7).

Ces événements affreux et effrayants ne seraient pas néces-
saires SI seulement l’homme voulait se détourner de ses voies 
méchantes de guerre, de désobéissance à Dieu, de fausse reli-
gion, de vanité, de cupidité et de tout ce qui cause l’aggravation 
constante de la détérioration de l’homme. Si l’humanité démon-
trait un repentir profond, déchirant, envers son Créateur, le 
second cavalier n’aurait plus jamais besoin de chevaucher le che-
val roux! Mais les nations ont démontré qu’elles ne veulent pas se 
repentir et se tourner vers Dieu.

Le deuxième cavalier de l’Apocalypse doit passer sur le corps 
de l’humanité afin de lui apprendre une leçon douloureuse 
mais nécessaire. Les “élus de Dieu” n’ont aucune raison d’être 
excessivement alarmés ou effrayés. “Car alors, la détresse sera 
si grande qu’il n’y en a point eu de pareille depuis  le commen-
cement du monde jusqu’à présent, et qu’il n’y en aura jamais” 
(Matthieu 24:21). Nous pouvons tirer espoir du fait que cette 
démence mondiale n’ira pas jusqu’au bout. “Et, si ces jours 
n’étaient abrégés, personne ne serait sauvé [perte de la vie phy-
sique , version Moffat]; mais, à cause des élus, ces jours seront 
abrégés” (Matthieu 24:22). 

Le Christ déclara à ses véritables disciples: “Gardez-vous 
d’être troublés”(Matthieu 24:6). Un lieu sûr sera mis à la dis-
position des élus de Dieu pour les protéger de ces événements 
terribles. Nous pouvons considérer ces promesses comme nous 
appartenant si nous nous qualifions comme les véritables élus 
de Dieu. Les véritables élus ne seront pas dupés par le premier 
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cavalier (la tromperie spirituelle) comme le sont les Laodicéens 
(Apocalypse 3:14-19).

L a  D e r n i è r e  B ata i ll  e

L’intervention de Dieu pour sauver le monde du résultat de ses 
propres actions, et qui se produit au point culminant et au dernier 
instant de la bataille finale décisive, est annoncée par la septième 
et dernière trompette dans Apocalypse 11:15: “Le septième ange 
sonna de la trompette. Et il y eut dans le ciel de fortes voix qui 
disaient: Le royaume du monde est remis à notre Seigneur et à 
son Christ; et il régnera aux siècles des siècles.” Le gouvernement 
du monde sera transféré à Jésus Christ de façon dramatique.

6.000 ans de mauvais gouvernement par l’homme, d’intolé-
rance, de mésentente et de souffrances arriveront finalement à 
leur fin. Au cours de l’histoire de l’homme, plus

de 1.400 guerres ont été livrées, dont presque 100 depuis la 
Deuxième Guerre mondiale. Ce qui est étonnant, c’est que les 
nations ne voudront absolument pas de la nouvelle paix

qui leur sera imposée lors de l’Avènement du Christ! Plutôt 
que de mettre bas leurs armes, ils les reprendront pour livrer 
bataille à Dieu. En fait, c’est Satan lui-même qui sera der-
rière tout cela. Conscient d’être sur le point d’être détrôné 
(2 Corinthiens  4:4), Satan se lance dans un dernier combat 
désespéré, où il fait utilisation de toutes ses ressources contre 
son successeur qui s’est déjà qualifié, Jésus Christ.

Jean écrivit au sujet de ce moment-là: “Et je vis sortir de 
la bouche du dragon, et de la bouche de la bête, et de la bou-
che du faux prophète, trois esprits impurs, semblables à des 
grenouilles. Car ce sont des esprits de démons, qui font des 
prodiges, et vont vers les rois de toute la terre, afin de les rassem-
bler pour le combat du grand jour du Dieu toutpuissant ….Ils 
les rassemblèrent dans le lieu appelé en hébreu Harmaguédon” 
(Apocalypse 16:13-14, 16).

La vallée de Megiddo, ou Harmaguédon comme elle est habi-
tuellement appelée, est située dans un endroit stratégique près 
de trois défilés clés entre les montagnes débouchant sur de nom-
breuses voies d’accès rapide vers la Palestine. Elle fournit un 
lieu de rassemblement très propice d’où les armées de toutes les 
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nations peuvent marcher contre Jérusalem. Ce fut le lieu où plu-
sieurs batailles fameuses se livrèrent autrefois. Le vertueux roi 
Josias y trouva la mort lorsqu’il tenta de bloquer le passage du 
pharaon égyptien Néco qui se dirigeait vers le nord pour atta-
quer les Babyloniens. Gédéon et Barak, tous deux, gagnèrent 
d’importantes batailles à cet endroit durant la période des Judges 
Les forces armées du général Allenby prirent les armées turques 
par surprise à cet endroit en 1918.

“Et je vis la bête, et les rois de la terre, et leurs armées rassem-
blées pour faire la guerre à celui qui était assis sur le cheval et à 
son armée” (Apocalypse 19:19). Et quel en sera le résultat final? 
Heureusement, cette fois-ci, il n’y aura aucune bataille à pro-
prement parler. “Ils combattront contre l’agneau, et l’agneau les 
vaincra, parce qu’il est le Seigneur des seigneurs et le Roi des 
rois, et les appelés, les élus et les fidèles qui sont avec lui les vain-
cront aussi” (Apocalypse 17:14).

Une description encore plus vivante nous est donnée dans 
Zacharie 14:2, 12: “Je rassemblerai toutes les nations pour u’elles 
attaquent Jérusalem; la ville sera prise, les maisons seront pillées, 
et les femmes violées; la moitié de la ville ira en captivité, mais 
le reste du peuple ne sera pas exterminé de la ville ….Voici la 
plaie dont l’Eternel frappera tous les peuples qui auront com-
battu contre Jérusalem: leur chair tombera en pourriture tandis 
qu’ils seront sur leurs pieds, leurs yeux tomberont en pourriture 
dans leurs orbites, et leur langue tombera en pourriture dans 
leur bouche” (Zacharie 14:2, 12).

Heureusement de vraies bonnes nouvelles suivent les mauvai-
ses—tout comme un ciel s’éclaircissant après une tempête. Avec 
Satan lié (Apocalypse 20:2), son système diabolique où l’état et 
l’église font cause commune détruit, les nations n’étant plus sous 
son influence, des événements remarquables vont commencer à 
se produire tout comme le décrit Esaïe: “Il arrivera, dans la suite 
des temps, que la montagne de la maison de l’Eternel sera fon-
dée sur le sommet des montagnes, qu’elle s’élèvera par-dessus 
les collines, et que toutes les nations y afflueront. Des peuples s’y 
rendront en foule, et diront: Venez, et montons à la montagne de 
l’Eternel, à la maison du Dieu de Jacob, afin qu’il nous enseigne 
ses voies, et que nous marchions dans ses sentiers. Car de Sion 
sortira la loi, et de Jérusalem la parole de l’Eternel. Il sera le juge 
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des nations, l’arbitre d’un grand nombre de peuples. De leurs 
glaives ils forgeront des hoyaux, et de leurs lances des serpes; une 
nation ne tirera plus l’épée contre une autre, et l’on n’apprendra 
plus la guerre” (Esaie 2:2-4; voir également Michée 4:1-4).

Pouvons-nous comprendre un monde où il n’y aurait plus de 
guerre? Cela ne se réalisera que lorsque la grande majorité de 
tous ceux qui ont jamais vécu (plus de 40 milliards), apprendront 
finalement de Dieu et de Ses fils, récemment nés de nouveau, 
comment vivre selon les lois de Dieu. Une lumière luit au bout 
du tunnel, et pour le plus grand bien de l’humanité, plus vite 
nous y arriverons, mieux ce sera. 

Entre temps, un Saint Empire romain ressuscité (l’abomina-
tion de la désolation) détruira toute personne prise par surprise 
sur son chemin. Seul un petit reste réussira à lui échapper. La 
majorité, incluant les Laodicéens, seront massacrés ou réduits 
en esclavage durant la Grande Tribulation. Ceux qui échappe-
ront seront ceux qui, aujourd’hui, donnent un avertissement de 
la même façon que le faisait Herbert W. Armstrong (Ezéchiel 3 
et 33). Nous n’avons d’autre choix que d’avertir ceux que nous 
aimons.

L’Al t e r n at i v e

Harrison Brown, un scientifique de premier plan de Cal Tech 
(Institut de technologie de la Californie), et James Real décrivent 
ce qui arriverait si des bombes à hydrogène à haut rendement 
étaient explosées très haut au-dessus de l’atmosphère: “Si n’exis-
tait pas le fait qu’une partie importante de notre pays est 
constamment couverte de nuages, un ennemi pourrait complè-
tement roussir notre territoire en faisant exploser quelque 600 
bombes de 10 mega-tonnes chacune, réparties également les unes 
par rapport aux autres, à une altitude de 48 kilomètres. Par un 
jour sans nuages, les forêts, les prairies et les récoltes s’enflamme-
raient ou se flétriraient, comme le feraient toutes les structures 
inflammables dans les villes, les villages et la campagne. Toutes 
les créatures vivantes à découvert, sauf celles vivant dans l’eau, 
périraient. Une proportion importante des êtres humains qui 
auraient été protégés du f lash thermique initial périrait dans 
l’holocauste thermique qui suivrait.”
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3
Le Cheval Noir
Le premier cavalier (monté sur le cheval blanc) représente la 

tromperie religieuse, tandis que le deuxième cavalier (monté 
sur le cheval roux) représente la guerre (Apocalypse 6:1-4). Jean 

poursuit sa vision: “Quand il ouvrit le troisième sceau, j’entendis le 
troisième être vivant qui disait: Viens. Je regardai, et voici, parut un 
cheval noir. Celui qui le montait tenait une balance dans sa main. 
Et j’entendis au milieu des quatre êtres vivants une voix qui disait: 
Une mesure de blé pour un denier et trois mesures d’orge pour un 
denier; mais ne fais point de mal à l’huile et au vin” (verset 5-6).

Cette scène obsédante peut vous paraître familière. Dans 
Matthieu 24, le Christ donna une réponse très semblable à ses 
disciples quelque 60 années auparavant lorsqu’ils lui demandè-
rent quand arriverait la fin du monde. Ce n’était probablement 
pas ce qu’ils s’attendaient à entendre! Néanmoins, l’amère vérité 
devait leur être dite—beaucoup plus dans notre intérêt que dans 
le leur! “Une nation s’élèvera contre une nation, et un royaume 
contre un royaume, et il y aura, en divers lieux, des famines et 
des tremblements de terre” (Matthieu 24:7). Ces explications, 
semblables à celles d’Apocalypse 6, ne sont pas les cauchemars 
hallucinants d’un apôtre vieillissant ou le fruit de l’imagina-
tion surexcitée des trois autres auteurs de l’Evangile. Tout au 
contraire, ces symboles constituent à la fois un récit historique 
capable de nous figer le sang dans les veines et une affreuse pro-
phétie prête à se dérouler de notre vivant!



Ces récits concis décrivent les quatre cavaliers se succé-
dant rapidement l’un à l’autre. La fausse religion fut imposée 
à l’humanité par le terrible moyen de la guerre. Il est difficile 
de concevoir que l’humanité entière est victime d’une impos-
ture (Apocalypse 12:9). Ce qui est encore plus difficile à croire, 
c’est que la plus grande “secte” religieuse organisée sur terre 
aujourd’hui a livré les batailles les plus sanglantes de l’humanité, 
au nom de Dieu. Les faits sont enregistrés dans les livres d’his-
toire pour tous ceux qui veulent bien examiner les preuves.

Faute de nous en remettre au Chef vivant de l’Eglise de Dieu, 
Jésus-Christ, nous serions dans l’impossibilité de comprendre 
ces révélations. Nous devons continuer de nous en remettre 
humblement à Lui pour la signification de ces avertissements des 
plus épouvantables, mais nécessaires, au temps de la fin.

Le troisième cavalier, monté sur un cheval noir, représente la 
famine. Dans Matthieu, Marc et Luc, le Christ parlait de fami-
nes généralisées avec la guerre comme toile de fond. L’utilisation 
du pluriel pour le mot famine signifie qu’il y aurait des famines 
répétées à travers les siècles, s’aggravant rapidement immédiate-
ment avant Son Avènement.

Vous rappelez-vous avec quelle rapidité le premier cavalier, 
représentant la tromperie religieuse, était poursuivi par le deuxième 
cavalier représentant la guerre? De la même façon, le troisième 
cavalier, représentant la famine, suit directement derrière la guerre. 
Bien que la guerre en soit l’un des principaux facteurs, elle n’est 
pas, comme nous allons le voir, la seule cause de la famine.

L e s  fa m i n e s  d ’au t r e f o i s

Deutéronome 28 et Lévitique 26 énumérent les abondantes béné-
dictions qu’Israël aurait reçues en obéissant à Dieu. Un exemple 
fondamental est l’observation de tous les commandements de 
Dieu, incluant le commandement-test—le sabbat. Inversement, 
33 ces chapitres décrivent également une scène horrible, à faire 
vomir, de ce qui leur arriverait s’ils n’obéissaient pas. La malé-
diction ultime serait qu’ils se livreraient au cannibalisme sur 
leurs propres enfants! 

D’autres passages mettent en garde au sujet de châtiments qui 
se manifesteraient de façons différentes et qui, tous, pourraient 
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facilement conduire à la famine. De grands dérangements cli-
matiques (Deutétonome 28:24; Amos 4:7), des maladies affectant 
les plantes réduisant ainsi l’abondance des moissons (Amos 4:9), 
des infestations par des insectes et par des animaux nuisibles 
(Deutétonome 28:39, 42), des sols stériles (Deutétonome 28:23), 
le tout résultant en la ruine des moissons (Deutétonome 28:17; 
Ezéchiel 5:16). Certaines parties d’Apocalypse 8 et 16 nous mon-
trent que les châtiments inf ligés autrefois à Israël s’abattront 
également sur nos nations modernes. Contrairement à une 
croyance répandue, notre Dieu ne change pas (Malchie 3:6).

La Bible rapporte de nombreuses famines à partir du temps 
d’Abraham (Genèse 12:10). En fait, treize famines ont été men-
tionnées dans les pages de la Bible. Nous pouvons nous rappeler 
de l’arrière-petit-fils d’Abraham, Joseph, qui aida les Egyptiens 
à se sortir d’affaire pendant leur famine qui dura sept ans. 
(Genèse 41:56). Dieu utilise les famines dans l’intention de cor-
riger les dirigeants corrompus ou les problèmes (2 Samuel 21:1; 
2 Chroniques 32). La Bible rapporte des exemples de famines pro-
voquées par la guerre (2 Rois ois 25; Jérémie 52; Esaie. 14:30; 51:13: 
Jérémie 16:4; 44:27). Josèphe, l’historien juif bien connu, rapporta 
un siège de Jérusalem par les Romains qui produisit une famine 
d’une telle intensité que le grand public eut recours au canniba-
lisme dans la soi-disant ville de paix (Josèphe, La Guerre des Juifs). 

Le Moyen-Age, c’est-à-dire les premiers siècles qui suivirent 
le premier millénaire apr. J.-C., est également connu sous le nom 
d’âge des ténèbres. Des villes entières moururent littéralement 
d’inanition; la famine fut suivie d’épidémies. Des milliers de 
cadavres ne pouvaient pas être enterrés avec la rapidité requise.  
Les rats répandirent la peste bubonique à travers toute l’Europe. 
La guerre, par exemple la Guerre de trente ans (1618-1648), fut 
encore une fois la cause principale. Des villes complètes furent 
frappées de famines tellement sévères que certaines personnes 
eurent même recours au cannibalisme! Lisez vous-même les 
nombreux récits historiques.

L e s  Fa m i n e s  d e  l’av e n i r

Mais faisons un bond dans le temps jusqu’aux dernières années 
du 20 ème siècle. Heureusement, les choses n’ont pas empiré à ce 
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point dans l’ancienne Yougoslavie—pas encore. Dans un pays 
soi-disant civilisé, hôte des jeux olympiques d’hiver 1984, nous 
sommes maintenant devenus les témoins oculaires quotidiens 
du lent génocide de plusieurs groupes ethniques. 

Par ailleurs, la guerre n’a pas toujours été, ni n’est-elle tou-
jours, la cause de toutes les famines. Les famines cycliques sont 
celles causées par des conditions climatiques inusitées, des 
fléaux, des infestations d’insectes ou d’animaux, ou autres inter-
ruptions semblables des cycles météorologiques “normaux.” 
Les pays du tiers monde font face à de plus en plus de bouches 
à nourrir avec de moins en moins de nourriture. Ce type de 
famine, dit “structurel,” est celui auquel la plupart de l’huma-
nite doit actuellement faire face, avec pratiquement 
aucune solution en perspective! 

Des régions, telle l’Inde et plusieurs pays africains (ainsi le 
Niger où sévit une guerre civile durant les années 1970), ne font 
plus les manchettes. Nous avons tous vu les ventres enflés des 
bébés biafrais et les jeunes enfants étendant un bras squeletti-
que pour recevoir un bol de bouillie insipide fréquenté par les 
mouches. 

Il s’ensuit logiquement que la famine, ou tout au moins la 
rareté des denrées alimentaires, résulterait d’une guerre de 
longue durée. Généralement, c’est la population qui souffre le 
plus. Le fait de satisfaire les besoins insatiables de l’armée d’un 
ennemi (ou même de sa propre armée!) place des demandes 
immodérées sur les récoltes, le bétail et les ressources en eau 
d’une région. Souvent, les dommages faits au système écologique 
peuvent demander des années et même des décennies de récu-
pération, si tant est que la récupération soit possible. Bien qu’il 
soit plutôt difficile de le croire, de grandes régions désertiques, 
tel le Sahara, furent des jungles ou des forêts luxuriantes. Gardez 
à l’esprit que ces désastres causés par l’homme furent effectués 
dans ces régions sans que la contamination par la radiation ait 
eu un rôle à jouer. 

L’été de 1994 nous choqua quotidiennement avec ses ima-
ges télévisés tout aussi crues des suites du génocide tribal au 
Rwanda. 

Le journal le Daily Oklahoman, du 4 février 1995, contenait 
un reportage portant le titre suivant: “Les Somaliens pillent les 
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anciens bureaux des Nations Unies.” Notez ceci: “ Des centaines de 
civils de pays étrangers, qui, à un certain moment, avaient nourri 
l’espoir de recréer des institutions gouvernementales et d’état dans 
un pays ravage par la famine et dépourvu de dirigeants nationaux 
depuis janvier 1991, se sont enfermés avec 8.000 soldats à l’aéroport 
et au port de mer sous contrôle des Nations Unies ….” Afin de 
souligner encore plus le rapport direct entre la guerre et la famine, 
l’article rapporta également ce qui suit (c’est moi qui souligne): 
“George Bennett, le porteparole des Nations Unies, déclara que les 
dirigeants somaliens locaux rapportèrent avoir vu trois essaims 
de sauterelles, chacun d’une longueur de 2,900 kilomètres, faisant 
leur chemin à travers la brousse. Les sauterelles peuvent dévorer 
la totalite de la vegetation sur leur passage.”

La journée suivante, le Associated Press rapporta que quelque 
150.000 réfugiés, pour fuir la guerre en Tchétchénie, se sont ren-
dus dans l’état russe voisin dissident appelé Ingouchie, doublant 
ainsi la population de l’Ingouchie. “Ici, bientôt, nous manquerons 
peut-être de nourriture, de lits et de médicaments,” de dire Nazir 
Doskiyev, directeur du bureau d’immigration ingouche. Puis, 
et c’était presque comme s’il prophétisait l’arrivée du prochain 
cavalier montant le cheval pâle qui représente les épidémies, il 
poursuivit “Si les réfugiés restent jusqu’en été, il y aura peut-être 
également une épidémie.” “Les gens à Groznyï meurent sous 
les maisons détruites—les femmes âgées et les enfants meurent 
de faim” déclara Murat Gazdiyev, 59 ans, qui resta caché dans 
la capitale assiégée durant des semaines avec sa femme et son 
fils de 6 ans avant de partir en direction de Nazran, la capitale 
ingouche. “Il est impossible de vivre à cet endroit” conclut-il.

“ M a i s  c e l a  n e  p o u r r a i t  j a m a i s 
s e  p r o d u i r e  i c i  !  ”

Ne pensons-nous pas plus ou moins que cela ne pourrait jamais 
arriver aux peuples américain et britannique qui ont reçu tant 
de bénédictions? Des railleurs pourraient répondre “Notre Dieu 
ne ferait jamais rien de si cruel.” Contrairement aux dires de 
ces faux prophètes, ces événements épouvantables se produiront 
(Jérémie 14:12-18). Un rappel brutal à la réalité attend de multi-
ples millions de personnes en dépit des nombreux avertissements 
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qu’ils ont reçu premièrement d’Herbert Armstrong, le serviteur 
de Dieu du temps de la fin, et maintenant, de l’epd. 

Tel que nous l’avons vu, ce récit tragique de famine provo-
quée par la guerre s’est répété d’innombrables fois à travers les 
siècles d’existence humaine, misérable et généralement médiocre. 
L’histoire a tendance à se répéter parce qu’habituellement nous 
n’en tirons pas la leçon. Nécessairement, les répétitions de l’his-
toire se font sur une plus grande échelle afin de réussir à faire 
comprendre la leçon—surtout lorsque les membres de la propre 
Eglise de Dieu cessent d’observer Son sabbat. Ces personnes en 
particulier devraient être plus avisées et sont sans excuse. Cet acte 
flagrant de rébellion ne restera pas impuni par le Dieu grandiose 
de cet univers. Il a à chaque fois envoyé Son peuple en captivité, 
qu’il s’agisse d’une nation ou d’une Eglise, lorsqu’ils se détournè-
rent de Ses sabbats annuels ou hebdomadaires (Jérémie 17). 

Selon le U.S. Agriculture Department, avant même que les 
données pour la totalité de l’année 1994 fussent comptées, les 
exportations de denrées alimentaires avaient battu le chiffre 
record de 15,4 milliards de dollars. Cependant, un groupe de 
chercheurs ou “groupe de penseurs,” basé à Washington, a averti 
de l’existence d’une pénurie nationale potentielle de denrées ali-
mentaires et de ses conséquences, qui pourrait se produire vers 
2030 ou avant. Ajoutons à cela l’incidence accrue des inonda-
tions, des ouragans, des tremblements de terre, des sécheresses 
et d’autres désastres non-naturels, et cette pénurie se produira 
beaucoup plus tôt que prévu. Jérémie tenta de décrire ce moment 
sans précédent: “Malheur! car ce jour est grand; il n’y en a point 
eu de semblable. C’est un temps d’angoisse pour Jacob; mais il en 
sera délivré” (Jérémie 30:7).

Entretemps, les E.-U. ignorent ces données et vendent à la 
Chine jusqu’à un million de tonnes de blé dans le cadre de son 
principal programme de subvention aux exportations. Ce mon-
tant est en plus des trois millions de tonnes déjà vendues durant 
l’année de vente courante. La décision de continuer à exporter de 
la nourriture à la Chine est particulièrement bouleversante car 
elle fut prise en dépit de la menace de la prise de sanctions contre 
la Chine à cause d’allégations selon lesquelles la Chine pirate les 
films, la musique et les logiciels américains depuis plus de deux 
ans!
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La nourriture étant notre plus grand produit d’exportation, 
les Etats-Unis ont le plus à perdre dans toutes guerres de mar-
ché si des désastres “naturels” ou non-naturels devaient affecter 
notre productivité agricole. Les réserves nationales pour cou-
vrir nos propres besoins—au cas où une telle situation d’urgence 
se présenterait,—sont minimes et à peine suffisantes pour nous 
permettre d’attendre la soudure à la prochaine récolte. Qui nous 
viendrait en aide, à nous, la plus grande nation humanitaire qui 
ait jamais existé, si nous devions entrer en période de crise?

Nous n’avons pas même analysé les effets de la guerre 
nucléaire s’il arrivait que nos débats économiques avec l’un de 
nos partenaires économiques devaient en venir aux coups. Quel 
manque de perspicacité ce serait que de larguer sur nous des 
bombes afin de s’approprier notre territoire pour le cultiver! 
Notre territoire pourrait être tellement contaminé par la radia-
tion que rien n’y pousserait pour une assez longue période de 
temps. Et même si l’agriculture était possible, serait-il bon pour 
la santé de consommer cette nourriture? Lévitique 26:34 nous 
laisse comprendre qu’il n’y aura personne ici qui essaiera même 
de cultiver le territoire.

Nicholas Wade écrit dans la préface de son livre intitulé A 
World Beyond Healing [Un monde inguérissable] (c’est moi qui 
souligne): “Des villes qui brûlent créent de la suie, et la suie 
absorbe la lumière. Si suffisamment de fumée montant des villes 
incinérées se rendait assez haut dans l’atmosphère, elle pour-
rait y rester pendant des mois, enveloppant la terre d’un voile 
noir. L’étendue probable d’un tel voile demeure encore le sujet de 
débats acharnés entre les scientifiques, mais une possibilité évi-
dente est que la lumière du soleil serait masquée, le territoire et 
les récoltes sur pied à travers l’hémisphère nord seraient refroi-
dis, et les moissons entières seraient detruites.

Lors de l’été de 1816, il neigea et il y eut de la gelée dans la par-
tie nord de la Nouvelle-Angleterre et au Canada. En Amérique 
du nord et en Europe, de nombreuses récoltes ne mûrirent pas. 
Cela eut pour résultat de créer famines, maladies et bouleverse-
ments sociaux.

Les climatologues furent passablement sûrs que cette “année 
où il n’y eut pas d’été” fut le résultat d’une éruption cataclysmi-
que du Mont Tambora en Indonésie. Dans un rayon de près de 
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640 kilomètres autour du volcan, il fit complètement noir pen-
dant deux jours. Les estimations des projections de fine poussière 
et d’acide sulfurique sont de l’ordre de 200 tonnes et certaines 
de ces projections atteignirent la stratosphère. Cela n’était qu’un 
léger avant-goût des perturbations agricoles qui se produiraient 
sûrement lors d’une guerre nucléaire.

Gene Williams, dans Nuclear War, Nuclear Winter, écri-
vit que 1/10 de 1 pour cent de la lumière solaire (5 pour cent au 
plus) atteindrait le sol. Avec des températures nocturnes durant 
la journée, les récoltes cesseraient leur croissance et le bétail 
serait bientôt mort. Dans le meilleur des cas, une grande ville 
en moyenne n’a qu’une semaine ou moins de réserves de nour-
riture et de provisions pour sa population. L’Amérique exporte 
approximativement la moitié du tonnage mondial de céréales. 
Tout le grain entreposé à travers le monde ne durerait que 40 
jours approximativement. Les E.-U. pourraient peut-être survi-
vre une année, mais cela n’offre pas grande consolation si l’on 
pense à la situation difficile dans laquelle nous nous trouverions. 
Nous aurions besoin de notre production agricole réduite pour 
notre propre consommation, tout en étant dans l’obligation de 
vendre des céréales sur les marchés étrangers afin de générer de 
précieux revenus. Laurence Pringle dans Nuclear War, From 
Hiroshima to Nuclear Winter souligne que les silos pour ICBM 
(missiles intercontinentaux), les premières cibles de nos enne-
mis, sont situés au coeur même de nos regions productrices 
de cereales et de betail!

Même sans envisager l’éventualité d’une guerre nucléaire, les 
endroits productifs pour l’agriculture ne se trouvent habituelle-
ment pas dans aucun des endroits dans le monde où le besoin 
s’en fait le plus sentir. Il est déjà difficile de maintenir une dis-
tribution adéquate des denrées alimentaires en temps normal; 
qu’arriverait-il lors d’une urgence? Certaines régions de notre 
propre pays, pour ne pas mentionner certains pays pauvres 
du Tiers Monde, feraient face à d’importantes difficultés pour 
mettre la main sur la nourriture dont ils auraient le plus grand 
besoin si une urgence se déclarait. Les états du nord-est des 
E.- ., par exemple, reçoivent 80% de leurs provisions de sour-
ces extérieures! Pour compliquer les choses encore davantage, 
le surplus des nations riches ne pourrait même pas être acheté 
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par les nations pauvres. Bien que la productivité agricole mon-
diale réussisse presque à suivre l’augmentation de la population, 
la principale inquiétude des masses mondiales souffrant de la 
faim est la distribution grossièrement inadéquate de la nourri-
ture en raison de son coût qui dépasse leurs moyens financiers. 
Les riches engraissent et les pauvres s’amincissent. 

L e s  V i c t i m e s  l e s  p l u s  d é s a r m é e s

Tout le monde aime les enfants, donc essayons de mettre un visage 
humain sur la dure et froide réalité de la famine, étant donné 
qu’ultimement, elle affecte les personnes jeunes plus que n’importe 
qui. (Jérémie 18:21). D’après “Feed the Children” (Nourrissons les 
enfants), une organisation internationale à but non-lucratif dont 
le bureau principal est situé à Oklahoma City et qui se consacre 
à pourvoir aux besoins alimentaires des enfants faméliques du 
monde, 13 millions d’enfants a travers le monde mouru-
rent de sous-alimentation et de ses effets secondaires en 
1992! Ce nombre serait évidemment encore plus élevé aujourd’hui. 
La population mondiale continue sa croissance rapide et hors 
contrôle. Le nombre des naissances continue de dépasser le nombre 
des décès. Afin d’avoir une compréhension encore plus détaillée de 
ce dont il s’agit, disons que plus de 35.000 enfants, pas des adultes, 
meurent d’insuffisance alimentaire—chaque jour!

Le numéro du 10 août 1992 du magazine Fortune rapporta 
que, des 65 millions d’Américains de moins de 18 ans, 20% 
vivent dans la pauvreté. Le Children’s Defense Fund (Fonds éta-
bli pour venir en aide aux enfants) dont le bureau principal est à 
Washington D.C., confirme que 14,3 millions de ces enfants—un 
enfant sur cinq dans ce pays—font partie de cette catégorie et 
que 42% d’entre eux vivent dans le centre des villes. Ils estiment 
également que 100.000 enfants américains se réveillent sans 
domicile—chaque jour! En même temps, 2.685 bébés naissent 
dans la pauvreté—quotidiennement! Cela revient à dire qu’un 
bébé nait dans la pauvreté toutes les 32 secondes!

Selon le Global Child Heatlh News & Review (vol. 1, 1994): 
“Ceux qui vivent dans les pays en voie de développement dépen-
sent 43% de leur revenu pour acheter de la nourriture, tandis 
qu’il n’en coûte que 15% de leur revenu aux gens vivant dans les 
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pays industrialisés.” Malgré cela, “presque 36%, soit 193 millions, 
d’enfants de moins de cinq ans vivant dans les pays en voie de 
développement sont modérément ou sévèrement en dessous de la 
normale quant à leur poids. Presqu’un tiers de ces derniers, soit 
69 millions, sont sous-alimentés.” 

Tragiquement, un plus grand nombre de décès, approximati-
vement dix fois plus, peuvent être attribués à la malnutrition (ne 
pas consommer les bons aliments) par opposition à la famine (un 
manque de nourriture). 

Jésus-Christ avait prédit avec précision ces statistiques 
catastrophiques lorsqu’Il nous transmit la prophétie du mont 
des Oliviers rapportée dans les Evangiles et par Jean dans 
Apocalypse‑6. Mais Il avait en tête quelque chose de bien pire 
lorsqu’Il déclara: “Et il y aura, en divers lieux, des famines.”

L a  “ M è r e  d e  t o u t e s  l e s  fa m i n e s  ”

De même que les deux cavaliers précédents de l’Apocalypse, ce 
troisième cavalier symbolisant la famine aura un accomplisse-
ment particulier. Il est prêt à galoper dans notre avenir immédiat 
avec un impact excédant grandement les cas historiques et 
actuels de soi-disant famines “locales.”

Une grande famine, telle qu’il ne s’en est jamais vu et qu’il ne 
s’en verra jamais plus, frappera la terre avec une force et une furie 
épouvantables. Cette famine suivra immédiatement et tirera 
directement son origine d’une tromperie religieuse affectant la 
terre entière, et de la Troisième Guerre mondiale qui, respecti-
vement, sont les premier et deuxième cavaliers de l’Apocalypse. 
Cette fois-ci, plutôt que de simplement affecter les régions rava-
gées par la guerre ou les nations “démunies” du Tiers Monde, 
ces événements toucheront les nations du Premier Monde—les 
peuples descendant des dix tribus perdues qui ont reçu les béné-
dictions du droit d’aînesse. Sans témoigner d’aucune partialité, 
cette calamité réduira les nations riches au niveau des nations les 
plus pauvres. Il est presque impossible, pour ceux d’entre nous 
qui ont été choyés dans un pays de grande abondance, de s’ima-
giner être en train de subir une famine aussi sévère! 

Nous avons lu précédemment, dans Ezéchiel 5:12, qu’un tiers 
de la population des Etats-Unis et du Commonwealth, incluant 
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des pays tels l’Australie, le Canada, la Nouvelle-Zélande et 
d’autres, seront tués dès les premières salves de la guerre. Par ce 
verset, nous voyons également que beaucoup de ces personnes 
mourront de l’effet destructif combiné du troisième et du qua-
trième cavalier—la famine et les épidémies.

Le verset 10 décrit le dernier acte désespéré de nos conci-
toyens pour tenter de survivre—le cannibalisme! (Afin d’avoir 
plus de détails concernant ce qui nous attend bientôt, écri-
vez-nous afin de recevoir gratuitement notre brochure, Les 
Lamentations et l’Eglise laodicéenne.) Ces prophéties doivent 
nous reveiller ! Comment peut-on manquer d’examiner soi-
gneusement ses opinions religieuses après avoir lu des prophéties 
aussi effrayantes?!

Nous ne parlons pas ici de quelques vieilles prophéties cou-
vertes de la poussière des siècles! Tout au contraire, nous parlons 
de prophéties affreuses et dramatiques dont l’accomplissement 
se situe directement devant nous! L’air fier et hautain s’effacera 
des visages de notre peuple et réduira ceux qui s’accrocheront 
encore tant soit peu à la vie à fouiller dans les tas d’ordures 
infestés d’asticots et les décombres éparpillés ici et là afin de se 
trouver quelque chose à manger. Aucune nation n’échappera à 
cette grande famine qui éventuellement s’étendra aux quatre 
coins de la terre jusqu’à ce que l’humanité se repente en s’aban-
donnant totalement à Dieu (Phil. 2:10).

U n e  F i n  au x  fa m i n e s

L’avenir semble être plutôt lugubre en effet. Mais il y a une façon 
d’échapper à ces événements (Apocalypse 12:13-17). Dieu enten-
dra et pardonnera quiconque veut bien se repentir. Les seules 
personnes auxquelles la protection divine est promise sont les 
quelques rares personnes qui se sont soumises à Dieu et à Ses 
voies. Le Christ sera obligé d’intervenir lors de Son Second 
Avènement afin de sauver l’humanité de l’extermination qu’elle-
même s’est imposée (Matthew 24:22). Seul ce groupe sera nourri 
spirituellement durant “la faim … d’entendre les paroles de 
l’Eternel”(Amos 8:11-12) qui sera également d’une grande sévérité. 
Pas même les tremblements de terre ni les famines ne peuvent 
les séparer de Dieu (Romains 8:35). Le sort des Laodicéens et 
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des grandes fausses religions de ce monde (Apocalypse 18:8-10; 
Esaie 5:12-13) contraste vivement avec la récompense accordée au 
peuple de Dieu.

Notre Père qui nous aime doit permettre à l’homme de subir 
des circonstances aussi terribles afin qu’il apprenne finalement 
l’obéissance. Ce n’est pas comme si Dieu causait de tels événe-
ments. L’humanité a été la cause de ses propres souffrances en 
choisissant de ne pas obéir à Dieu. Cela a mené aux guerres 
parce que chacun adore Dieu à sa manière, qui est fausse. Par 
amour pour ses enfants rebelles, Dieu doit forcer l’humanité à 
apprendre que le péché n’apporte pas le bonheur. Il n’apporte 
que beaucoup de douleurs et de souffrances—et ultimement la 
mort (Romains 6:23).

Lorsque l’humanité finalement comprendra que seule la 
façon de Dieu—donner plutôt que prendre—donne vraiment 
de bons résultats, Dieu pourra alors les bénir plus abondam-
ment que jamais (Michée 4:4; Esaie 32:15; Amos 9:13-14). Alors 
les hommes, les femmes et les enfants vertueux pourront tour-
ner en ridicule l’idée qu’une famine pourrait avoir lieu (Job 5:22). 
Pourtant aujourd’hui, c’est une réalité très cruelle et ce n’est pas 
un sujet dont nous pouvons rire. Mais avant d’être finalement 
débarrassés de cette malédiction dans le merveilleux Monde à 
Venir tout proche, le quatrième cavalier représentant les épidé-
mies et la peste doit tenir son rendezvous avec le destin
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4
Le Cheval Pâle
De façon aussi prévisible que le lever et le coucher du 

soleil, ainsi les quatre cavaliers de l’Apocalypse conti-
nuent d’avancer sans interruption ni entrave. A moins 

que, bien sûr, l’humanité parvienne finalement à se repentir. 
Mais tous les indices indiquent le contraire. Ce chapitre conclut 
l’accomplissement final et effrayant des prophéties prononcées 
par Jésus-Christ il y a plus de 1.900 ans, mais qui s’adressent 
plus précisément au temps auquel nous vivons actuellement, 
aujourd’hui. 

Nous avons déjà examiné les trois premiers cavaliers: le pre-
mier représente la tromperie religieuse, le suivant la guerre, puis 
la famine, suivie du quatrième cavalier. Ces quatre cavaliers 
représentent l’apogée finale, au temps de la fin, des problèmes les 
plus traumatisants endurés par une humanité en rébellion. Ils 
représentent le scénario le plus menaçant qui fut jamais. Il faut 
absolument que chacun d’entre nous prenne garde pendant qu’il 
en est encore temps.

“Quand il ouvrit le quatrième sceau, j’entendis la voix du qua-
trième être vivant qui disait: Viens. Je regardai, et voici, parut un 
cheval d’une couleur pâle. Celui qui le montait se nommait la 
mort, et le séjour des morts l’accompagnait. Le pouvoir leur fut 
donné sur le quart de la terre, pour faire périr les hommes par 
l’épée, par la famine, par la mortalité et par les bêtes sauvages de 
la terre.” (Apocalypse 6:7-8).



Le contexte mentionne deux des autres cavaliers—la guerre 
et la famine. Mais nous ne pouvons pas, à partir de ce passage, 
connaître de façon certaine la signification de ce que représente 
le symbole du dernier cavalier. Le mot clé nous permettant de 
comprendre son identité, c’est le mot pâle qui souvent nous fait 
penser à une personne qui se sent malade, dont l’apparence est 
anémique. Pâle est la traduction du terme grec chloros qui habi-
tuellement nous fait penser à la couleur de la chlorophylle, cette 
propriété qui donne aux plantes leur couleur verte lorsqu’elles 
sont en bonne santé. Lorsqu’il est utilisé dans la Bible, le terme 
chloros signifie la couleur vert pâle maladive qu’arborent les gens 
lorsqu’ils sont souffrants.

D’autres traductions bibliques décrivent ce cheval pâle 
comme étant de couleur gris cendré, un cheval d’un vert maladif, 
un cheval d’une pâleur maladive, et un cheval pâle comme la 
cendre. Nous avons continuellement souligné que nous devons 
nous tourner vers le Christ, le Révélateur, pour l’explication de 
ces sceaux et de ces symboles. Il nous a fourni le mot le plus 
précis qui soit pour nous révéler la véritable identité de ce cheval 
vert pâle et que les meilleures traductions de l’homme n’auraient 
pu nous donner: “et il y aura la …peste (selon la version King 
James)” (Matthieu 24:7).

Examinez le mot peste dans n’importe quelle concordance 
biblique et vous serez stupéfait par les liens existant entre le 
deuxième, le troisième et le quatrième cavalier représentant la 
guerre, la famine et la peste (Jérémie 21:9; 27:13; 29:17-18; 32:24; 
34:17; 38:2; 42:16-17; 44:12-14; Ezéchiel 5:12; 6:11, 17; 12:16). Ces 
trois cavaliers tirent leur origine directement du premier cava-
lier symbolisant la tromperie religieuse comme nous l’avons 
déjà montré. Non seulement pouvons-nous déterminer for-
mellement l’identité du quatrième cavalier, mais nous pouvons 
facilement voir que les effets combinés des quatre cavaliers 
sont beaucoup plus puissants que ceux de chacun des cavaliers 
pris individuellement. Le symbolisme de l’homme montant le 
cheval pâle peut nous aider à mieux comprendre l’apogée des 
f léaux affectant le monde entier, ainsi que les pandémies qui 
se produisent actuellement et qui bientôt se produiront avec 
une intensité beaucoup plus grande à la fin même de ce 20 ème 
siècle!
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L a  d e r n i è r e  m a i s  n o n  l a  m o i n d r e

Des épidémies à caractère universel sont mentionnées dans le 
même contexte que les autres cavaliers dans Apocalypse 6:1-8 
et dans les trois récits évangéliques de Matthieu, Marc et Luc 
parce qu’elles se succèdent les unes aux autres. Par millions, les 
gens périront tout simplement de maladie s’ils ont assez de mal-
chance pour survivre aux effets dévastateurs des bombardements 
nucléaires et à la famine qui suivra. Le taux de mortalité due à la 
maladie s’élèverait approximativement à un quart de toute l’hu-
manité. Avec la population mondiale avoisinant six milliards de 
personnes, ce chiffre pourrait vraisemblablement s’élever à près 
de deux milliards d’individus!

A travers les pages de notre magazine et de beaucoup de nos 
brochures prophétiques, nous avons souligné à maintes reprises 
que la seule raison d’être de ce type de châtiment d’une extrême 
sévérité, c’est la rébellion sans relâche de l’homme envers son 
Dieu Créateur. Malgré ce génocide qu’il s’inflige à lui-même, 
l’homme refuse d’obéir à Dieu et de se soumettre à Sa volonté, 
pourtant le seul moyen qui puisse lui apporter la vraie paix et le 
bonheur avec une joie sans mesure (Jean 10:10).

Le livre de Daniel est une prophétie pour le temps de la fin 
(Daniel 12:4, 9). Ce livre révèle aussi d’autres prophéties adres-
sées aux nations d’Israël au temps de la fin, un fait qui pourrait 
en surprendre beaucoup. “Comme cela est écrit dans la loi de 
Moïse, toute cette calamité est venue sur nous; et nous n’avons 
pas imploré l’Eternel, notre Dieu; nous ne nous sommes pas 
détournés de nos iniquités, nous n’avons pas été attentifs à ta 
vérité” (Daniel 9:13).

Examinons avec soin Deutéronome 28 (une partie de la loi de 
Moïse) et servons-nous d’expressions modernes afin de voir plus 
clairement comment cet avertissement s’adresse à notre époque: 
“Mais si tu n’obéis point à la voix de l’Eternel, ton Dieu, si tu n’ob-
serves pas et ne mets pas en pratique tous ses commandements et 
toutes ses lois que je te prescris aujourd’hui, voici toutes les malé-
dictions qui viendront sur toi et qui seront ton partage: … l’Eternel 
attachera à toi la peste, jusqu’à ce qu’elle te consume dans le pays 
dont tu vas entrer en possession. L’Eternel te frappera de consomp-
tion [des maladies chroniques causant de la dégénérescence, tel 
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le sida], de fièvre, d’inflammation [la malaria ou des maladies 
contagieuses telle la grippe], de chaleur brûlante, de desséche-
ment, de jaunisse et de gangrène, qui te poursuivront jusqu’à ce 
que tu périsses … L’Eternel te frappera de l’ulcère d’Egypte (élé-
phantiasis), d’hémorrhoïdes [des tumeurs, des cancers, etc.], de 
gale et de teigne [de psoriasis aggravé et d’autres maladies dues à 
des déficiences nutritives, tels le scorbut, le rachitisme, etc.] dont 
tu ne pourras guérir [des maladies inguérissables ou résistant aux 
drogues]. L’Eternel te frappera de délire [de maladies mentales, de 
folie], d’aveuglement, d’égarement d’esprit [de détresses émotion-
nelles, telle la dépression]” (Deutétonome 28:15, 21-22, 27-28).

Le verset suivant décrit brutalement la situation totale-
ment désespérée de l’humanité souffrant de ces maladies et des 
innombrables autres fléaux affectant notre génération. Des bac-
téries invisibles s’avèrent plus intellligentes que les meilleurs 
chercheurs scientifiques et docteurs, devançant rapidement leur 
capacité de developper des vaccins permettant de réagir aussi vite 
que les nouvelles souches de bactéries plus rebelles aux drogues.

L e  M e i ll  e u r  A m i  d e  l’ H o m m e ?

Mais les choses empirent davantage. Autrefois, Dieu lança un cri 
d’avertissement “J’enverrai contre vous les animaux des champs, 
qui vous priveront de vos enfants, qui détruiront votre bétail, 
et qui vous réduiront à un petit nombre; et vos chemins seront 
déserts” (Lévitique 26:22).

L’avertissement est répété dans Apocalypse 6:8. L’homme, 
responsable de l’extinction de centaines, voire de milliers d’es-
pèces animales, fait maintenant face à un grave danger—la 
mâchoire des animaux sauvages. Ce qui est encore plus mena-
çant que d’être mordu en se défendant, c’est de faire soi-même 
l’objet d’une attaque et d’être mangé en tant que moyen de pal-
lier aux ressources alimentaires en baisse.

Non seulement les animaux attaqueront-ils les humains pour 
satisfaire leurs besoins alimentaires, mais ils deviendront aussi 
porteurs de maladies exterminatrices des masses, telles la peste 
bubonique (la peste noire du Moyen Age), la rage, etc.

Nos peuples occidentaux modernes, soi-disant civili-
sés, ont comme voisins de nombreux animaux et vermines 
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potentiellement atteints de la rage tels que les rats, les mouffet-
tes, les renards et les chauves-souris. Ce n’est pas une hypothèse 
improbable de penser qu’immédiatement après la guerre et la 
famine, ces animaux infectés pourraient venir en contact avec 
d’incalculables millions d’animaux domestiques, surtout des 
chats et des chiens. La population humaine serait largement 
surpassée en nombre et deviendrait rapidement la proie, soit 
d’animaux enragés, soit d’animaux voraces.

Un reportage diffusé sur la chaîne de télévision NBC, au 
début du mois de mars 1995, fit mention d’une épidémie de rage 
s’étendant vers le nord en direction de San Antonio, et répandue 
par les coyotes sauvages. Deux personnes au moins moururent, 
tandis que autres furent vaccinées après être entrées en contact 
avec des coyotes ou des animaux domestiques ruraux infectés. 
Un million de vaccins, placés dans des “biscuits,” ont été répan-
dus sur le sol afin d’essayer de freiner cette menace qui pèse sur 
cet état et peut-être même sur toute la nation.

Heureusement, grâce à nos normes sanitaires, à la science 
médicale et à certaines mesures de sécurité telle que la mise en 
place de clôtures, la plupart d’entre nous avons jusqu’à main-
tenant été protégés du contact avec les animaux sauvages de la 
forêt. Mais quel est l’ordre de grandeur de cette zone tampon? La 
possibilité d’épidémies mettant nos vies en péril est-elle si éloi-
gnée de nous? S’il devait se produire une interruption de nos 
mécanismes protecteurs, ces bombes latentes se tiennent prêtes 
à exploser. Dans leur propre jardin, beaucoup d’Américains ne 
sont même pas à l’abri d’une tique de chevreuil porteuse de la 
maladie de Lyme! Les gens se croient faussement en sécurité à 
cause de l’existence de vaccins contre de nombreuses maladies 
infantiles telles que les oreillons, la rougeole, la coqueluche, le 
tétanos et la varicelle, qui réduisent effectivement l’incidence de 
ces maladies. Entretemps, de nouvelles souches de bactéries et 
de virus font leur apparition pendant que d’anciennes souches 
refont surface.

B e au c o u p  d  é p i d é m i e s  d a n s  l e  pa s s é

Précédemment, nous avons examiné des famines provoquées par 
la guerre dans des régions telles que la Tchétchénie, la Russie, 
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une république qui s’est séparée de l’Union soviétique, la Somalie 
et le Rwanda, des pays déchirés par la guerre civile. La guerre 
n’est pas la seule coupable. Les épidémies sont également un des 
effets secondaires du chaos qui en résulte. L’histoire est remplie 
d’exemples d’épidémies menant à la mort. 

Vous pourriez être surpris d’apprendre l’importance de l’im-
pact des maladies sur le déroulement de l’histoire de l’humanité. 
Voyez les grands bouleversements économiques qui résultèrent 
de la peste noire en Europe. The Mainstream of Civilization 1350 
to 1815 nous présente un intéressant résumé (p. 280, 1974): “Les 
effets des dépressions économiques, du chaos politique, et de 
l’incertitude religieuse furent intensifiés par de terribles érup-
tions de peste au milieu du quatorzième siècle. La peste noire [la 
peste bubonique] fit sa première apparition en Italie vers 1340 et 
balaya l’Europe au cours des deux décennies suivantes. Le pire 
était passé en 1360, mais des éruptions répétées, bien que moins 
sévères, tout au long du demi-siècle suivant, empêchèrent la 
population de l’Europe de revenir à son niveau d’avant la peste. 
Bien qu’il n’existe aucune estimation précise du taux de morta-
lité, il était particulièrement élevé dans les régions où la densité 
de la population était forte. Certaines villes perdirent jusqu’à 
plus des deux cinquièmes de leurs habitants ….

“La panique causée par la peste noire mena à la déstabilisation 
émotionelle des peuples durement éprouvés de l’Europe occiden-
tale. Ce n’est pas par accident que les rébellions paysannes les 
plus sanglantes et les guerres civiles les plus insensées eurent lieu 
après la peste, et que la psychose de la sorcellerie, chose inconnue 
au début du Moyen Age, atteignit alors son paroxysme. C’était 
une psychose double. Des hommes et des femmes innocents 
furent faussement accusés de pratiquer la magie noire, mais il 
y avait également des gens, incluant des personnes haut placées, 
qui croyaient sincèrement qu’ils pourraient obtenir ce qu’ils 
désiraient en faisant un pacte avec le diable. Plus que toute autre 
chose, la psychose de la sorcellerie démontra l’état de choc dans 
lequel se trouvait l’Europe occidentale à la fin du quatorzième 
siècle. Le rationalisme et la confiance dans l’avenir, si apparents 
à l’apogée de la civilisation médiévale, avaient disparus.” 

En bref, tout bon sens avait quitté des gens qui étaient appa-
remment sains d’esprit. Il est facile de voir pourquoi. La peste 
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noire, répandue par les piqûres de puce et les morsures de rats, 
tua près de la moitie de la population de l’Europe—de 25 à 
50 millions de personnes—en l’espace de trois ans seulement (de 
1347 à 1350)! Eventuellement, certains parmi ceux qui tombèrent 
malades développèrent une immunité et la maladie s’éteignit 
finalement. Néanmoins, cela comporte des sous-entendus mena-
çants pour notre avenir.

Du Book of History (vol. 9, p.-3626), The Grolier Society, une 
série de livres d’histoire écrits avant la Première Guerre mon-
diale, voici un article du Dr G. Archdall Reid, intitulé: “The 
Triumph of Race [La Victoire de la race]”: “Les conditions de 
vie d’autrefois dans l’hémisphère oriental furent reproduites 
dans l’occident. Encore une fois, nous lisons au sujet de fléaux 
et de pestes, de maladies—répandues par l’eau ou transportées 
par l’air,—qui vont et viennent suscitant de grandes épidémies 
suivies de famines. Les victimes de la rougeole et du choléra 
furent empilées dans les charniers. Le rôle joué par la varicelle 
fut même encore plus grand. Lorsqu’elle fut amenée aux Indes 
occidentales en 1507, des tribus entières furent exterminées. 
Quelques années plus tard, elle dépeupla en grande partie Saint-
Domingue. Au Mexique, elle détruisit trois millions et demi de 
personnes. Prescott décrit cette première épidémie épouvantable 
comme ‘balayant les prairies, abattant les princes et les pay-
sans, et laissant sur son passage les cadavres des indigènes qui 
périssaient entassés ensemble comme des bestiaux frappés de 
maladies infectieuses.’”

Contrairement à la peste noire qui fut de courte durée, la 
varicelle affligea l’Europe pendant des siècles. A son zénith, au 
18ème siècle, elle tua près de 400.000 Européens annuellement, 
au nombre desquels des souverains comme la reine de Suède 
en 1741. Le World Health Organization annonça en 1979 que la 
varicelle avait été enrayée définitivement après une campagne 
d’inoculation couronnée de succès et qui fut menée en Asie au 
cours de la décennie.

Plus près de nous, une épidémie de grippe durant les années 
1917-18 tua près d’un demi-million d’Américains. Rien que dans 
le Massachusetts, 15.000 vies furent perdues en quatre mois avant 
que ne se développe une immunité qui sauva le monde civilisé. 
De 1918 à 1922, le typhus causa la mort de 3 millions de personnes 
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à cause de l’entassement et des conditions sanitaires inadéquates 
dans les camps de prisonniers et les maisons pour réfugiés. Entre 
1943 et 1956, près d’un demi-million d’Américains furent infec-
tés par l’épidémie de poliomyélite. Plus de 20.000 moururent de 
paralysie et d’arrêt respiratoire. Dû en partie à la découverte de 
vaccins dans les années 50 et 60, la poliomyélite ne constitue plus 
un problème, sauf dans les pays en voie de développement.

Ce sont des événements qui attirent naturellement notre 
attention. Mais même au 20ème siècle, malgré une meilleure 
médecine et une meilleure technologie, la menace à toutes les 
sociétés demeure une réalité que l’on ne peut ignorer. Même 
d’anciennes maladies, qui s’étaient manifestées lors de guer-
res mondiales qui eurent lieu il y a plus de soixante-dix ans, 
reviennent à la surface de façon silencieuse, mais meurtrière. Le 
New England Journal of Medicine (du 16 février 1995) cite plu-
sieurs docteurs, ici et en France, qui signalent que la fièvre des 
tranchées, un f léau pour les soldats durant les deux guerres 
mondiales, est réapparue parmi les alcooliques sans abri. Cette 
maladie, répandue par les poux, était particulièrement com-
mune durant la Première Guerre mondiale où plus d’un million 
de soldats l’attrappa. Personne ne sait si c’est un fléau nouveau 
aff ligeant les villes, ou s’il a toujours existé, mais passé ina-
perçu. Cette maladie est rare en temps de paix, bien qu’elle ait 
été trouvée chez certains patients souffrant du SIDA au cours 
des dernières années.

L e  SIDA  

Tony Snow, journaliste au Creators Syndicate, déclara “ En 
Amérique, nous dépensons en moyenne la somme de 120.000 $ 
pour le traitement de chaque patient atteint du SIDA . Le gouver-
nement fédéral met de côté au moins 1 1/2 milliard par an pour 
étudier et combattre ce syndrome et les compagnies pharmaceu-
tiques investissent bien des milliards de plus. Les scientifiques 
n’ont encore aucune idée quant à ce qui amène le corps à fermer 
son système immunitaire, mais la plupart d’entre nous compren-
nent au moins ce qu’il faut faire pour ne pas attraper le SIDA . Il 
en a résulté un ralentissement dramatique dans la croissance du 
nombre de nouveaux cas.”
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Le 11 mars 1995, NBC annonça que les Centres pour le 
contrôle des maladies sont prêts à réduire de 20% leurs estima-
tions du nombre d’Américains infectés du virus causant le SIDA 
. Les officiels croient maintenant qu’il est possible que le nom-
bre de sidatiques chez les hommes homosexuels se soit stabilisé, 
mais ils nous avertissent que le taux d’infection continue d’être 
en hausse chez les femmes, les enfants et les minorités.

Même s’il est relativement difficile de l’attraper en compa-
raison de la varicelle, de la grippe et du typhus, c’est la première 
maladie transmise sexuellement dont l’envergure atteint les 
proportions d’une pandémie. (Une “pandémie” est ce type d’épi-
démie où la maladie s’étend au-delà des frontières d’un ou deux 
pays.) Bien que la syphilis et les autres maladies vénériennes 
aient fait de nombreuses victimes, du moins jusqu’à l’arrivée de 
la pénicilline dans les années 40, elles n’ont jamais exterminé des 
populations entières. Les estimations évaluent le nombre de cas 
de SIDA dans les dizaines de millions au début du 21ème siècle—
sans que rien n’indique qu’il s’éteindra de lui-même.

P e r s o n n e  n ’ e s t  à  l’a b r i

Le 10 octobre 1994, le U.S. News and World Report fit paraî-
tre un article donnant un compte-rendu détaillé des efforts faits 
aux Indes pour essayer d’enrayer la première éruption de peste 
depuis près de 50 ans. Elle commença en septembre 1994 dans 
la ville côtière de Surat, tuant au moins 54 personnes. Comme 
nous l’avons expliqué pour les autres cavaliers de l’Apocalypse, la 
guerre, la famine et les épidémies peuvent sévir ici aussi facilement 
qu’à l’étranger. Dans une de ses éditions suivantes, le U.S. News 
montra que d’autres maladies que l’on croyait supprimées, ont 
réapparu. Elles comprennent le syndrome pulmonaire causé par 
le virus Hanta et la bactérie streptococcique “mangeuse de chair.”

Ici en Amérique, les soins de santé demeurent un sujet 
controversé parmi nos législateurs. Des milliards de dollars sont 
dépensés annuellement. Néanmoins, des dizaines de milliers 
d’individus n’ont aucune assurance médicale. Nous avons déjà 
trop de problèmes pour tenter de nous occuper de façon satis-
faisante des nouveaux problèmes qui semblent apparaître sans 
avertissement.
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Pour rendre les choses pires, nous vivons aujourd’hui dans 
un “petit monde.” Les officiels fédéraux du domaine de la santé 
avouèrent, au début de 1995, que certains passagers et personnel 
de bord sur les vols commerciaux aux Etats-Unis ont été infectés 
par la bactérie causant la tuberculose. Bien qu’ils soulignent que la 
possibilité d’attraper la tuberculose à bord d’un avion soit faible, 
ils conseillent aux gens dont la cutiréaction à la tuberculose est 
positive de voyager par moyen de transport privé ou de remettre 
à plus tard leur voyage jusqu’à ce qu’ils ne soient plus contagieux. 
Au moins une demi-douzaine d’individus ont été exposés et ont 
réagi positivement à la maladie. Ils sont maintenant porteurs de 
la maladie et ils sont à risque (5-10%) pour le reste de leur vie s’ils 
ne sont pas traités avec les drogues appropriées. La tuberculose 
se répand au moyen de gouttelettes lorsqu’une personne tousse, 
éternue ou respire. On peut empêcher les voyageurs ayant des 
maladies contagieuses qui se répandent par l’air de voyager par 
avion, mais le Air Transport Association avoue qu’il n’est pas facile 
de les identifier. Le syndicat représentant les hôtesses de l’air veu-
lent que les lignes aériennes augmentent la quantité d’air frais 
dans les cabines afin de réduire les contaminants, mais cela n’aura 
pas pour effet de diminuer beaucoup les risques d’infection.

Et tout cela durant une période de paix et de “normalité.” 
Qu’en est-il des actes flagrants de terrorisme ayant pour objectif 
d’endommager la qualité de l’air, du sol ou de l’eau? Que se passe-
rait-il durant une guerre nucléaire? Nicholas Wade dans A World 
Beyond Healing (p. 89) déclara: “Avec beaucoup de personnes 
affaiblies par les radiations, le stress et l’insuffisance alimen-
taire, il pourrait y avoir des éruptions de maladies contagieuses. 
Des épidémies de maladies déjà conquises depuis longtemps, tel-
les le choléra, la fièvre typhoïde, la tuberculose et même la peste 
bubonique, pourraient de nouveau prendre leur plein essor si les 
barrières érigées par les services de la santé publique devaient 
perdre leur efficacité.” M. Wade ajoute plus loin: “la radiation 
émise par les armes nucléaires ne fait pas apparaître de nou-
veaux types de cancer, mais augmente l’incidence de ceux qui 
se produisent déjà de toute façon.” Le cancer, la leucémie, le dia-
bète, les maladies coronariennes, la liste des malheurs affligeant 
notre société en temps de paix n’a pas de fin. Comment seraient 
les choses en période d’holocauste nucléaire?
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Les docteurs en médecine pourraient-ils avoir la maîtrise 
de la situation? “La terre serait roussie, le ciel serait rempli de 
concentration mortelle de particules radioactives et les per-
sonnes ayant besoin de soins médicaux ne peuvent s’attendre à 
aucune réponse de la part de la médecine” (1981, 1st Congress of 
the International Physicians for the Prevention of Nuclear War).

U n  m a l  n é c e s s a i r e

“Avons-nous compris?” comme M. Armstrong fut si souvent 
inspiré de demander. Il n’existe aucun espoir pour l’humanité 
comme collectivité; nous ferions mieux alors de nous tourner 
vers Dieu, individuellement. Après avoir minutieusement passé 
en revue et analysé dans le détail les quatre cavaliers de l’Apoca-
lypse, nous devrions en arriver à cette unique conclusion. Mais 
l’humanité refuse d’avouer qu’elle fait erreur. 

Le grandiose Créateur qui maintient l’univers en existence et 
qui aime les êtres qu’Il a créés, ne se réjouit nullement de voir ses 
futurs enfants dans la souffrance. Cela Le désole de savoir l’hor-
rible perte en vies humaines qui va bientôt déferler sur la terre. 
Dans Exode 15:26, Dieu avait promis à l’Israël d’autrefois que 
s’ils Lui obéissaient, ils ne seraient jamais affligés par la maladie, 
mais qu’ils jouiraient au contraire d’une excellente santé. Dans 
Deutéronome 7:15, Dieu déclara qu’Il ne les châtierait pas avec 
les mêmes maladies que l’Egypte. Mais plus tard, il jura de leur 
infliger de pire fléaux. Pourquoi? Pour ne pas avoir obéi!

Deutéronome 29:22-25 décrit un temps encore plus lointain 
dans l’avenir où les nations demanderont pourquoi il fut néces-
saire que ces maladies infectent l’humanité. La réponse est 
vraiment très simple: parce que les gens se sont rebellés et ont 
servi d’autres dieux. Ezéchiel 38:22 décrit de quelle façon Dieu 
implorera Israël et comment Il en viendra à être connu de mil-
liards de personnes qui, soit par ignorance, soit volontairement, 
transgressèrent Ses lois. Même après les épidémies, plus toutes les 
autres choses qui se sont déjà produites et celles qui sont encore 
du domaine de l’avenir, la majorité des gens refusera encore de 
se repentir!

De façon générale, les gens ne se repentiront pas, mais une 
minorité d’entre eux se repentira. Dans le Psaume 91:3, 6, Dieu 
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promet de nous protéger de la maladie si nous Lui faisons 
confiance. Certains prophètes des temps anciens furent mis dans 
de dangereux cachots pour avoir proclamé ce message d’avertiss-
sement qui semble si pessimiste (Jérémie 38:2). En dépit de cela, 
Jérémie continua de sonner l’alarme parce qu’il savait fort bien 
quel sort encore pire s’abattrait sur lui s’il ne prophétisait pas. 
Nous partageons son inquiétude au sujet de notre sort si nous 
n’avertissons pas ce monde des événements qui sont sur le point 
de l’affliger.

U n e  faç o n  d e  s ’ e n  s o r t i r

Des millions sont morts, ou mourront inutilement, parce qu’ils 
ne tiennent ou ne tiendront pas compte des avertissements—
celui-ci et d’autres—leur disant de se tourner vers Dieu avec 
le genre d’attitude de contrition requise pour Lui plaire (Esaie 
66:2). Malheureusement, il semble que beaucoup voient les signes 
des temps où nous vivons et pourraient donc s’échapper, mais ils 
n’agissent pas. Naïvement, la plupart sont comme du bétail se 
rendant à l’abattoir, totalement inconscients de ce qui se profile 
devant eux, juste devant leur nez. Beaucoup d’autres reconnaî-
tront les quatre cavaliers de la tromperie religieuse, de la guerre, 
de la famine, et des épidémies, mais ils ne sauront pas de quel 
côté se tourner pour s’échapper s’ils rejettent la seule source leur 
permettant de s’échapper de façon permanente—DIEU!

Dieu veut un repentir véritable—que nous nous détournions 
de la “nature humaine” matérialiste qui est nôtre, pour dévelop-
per la nature spirituelle que, dès l’origine, Dieu voulait voir se 
développer en nous. Au lieu de cela, l’homme devient sa propre 
loi et construit des abris contre les bombes, des enclos parami-
litaires ou même s’enfuit vers des endroits isolés dans une vaine 
tentative de sauver sa propre vie physique.

“Et, si ces jours n’étaient abrégés, personne ne serait sauvé; 
mais, à cause des élus, ces jours seront abrégés” (Matthieu 24:22). 
Les élus protégés comprendront ceux qui continuent de s’ac-
crocher à Ses vérités révélées et qui obéissent à toutes Ses lois 
(Apocalypse 3:10; 12:14). Ce tout petit groupe de futurs dirigeants 
sera protégé dans le lieu de sécurité ultime où ils  recevront leur 
formation finale avant d’être autorisés à régner, 3 1/2 ans plus 
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tard, lors de l’Avènement du Christ. Il ne peut y avoir de plus 
grand intérêt que celui de s’efforcer de nous conformer aux 
standards de caractère édictés par Dieu, afin de survivre au 
châtiment symbolisé par les quatre cavaliers de l’Apocalypse. 
Bientôt cette vision sera “très réelle” pour ceux qui s’obstinent à 
refuser de se soumettre à Dieu.

Grâce à Dieu qui arrêtera les événements avant leur plein 
accomplissement à cause des véritables élus—quelques mil-
lions d’êtres humains n’auront pas à mourir, bien qu’ils puissent 
certainement souhaiter le contraire! Ils auront à endurer le 
temps des pires souffrances que l’humanité a jamais subies 
(Jérémie 30). Le Message de Malachie explique de quelle façon les 
chrétiens laodicéens perdront leur vie physique durant la Grande 
Tribulation et comment la moitié d’entre eux perdront leur vie 
éternelle. L’Eglise philadelphienne de Dieu continue d’être une 
source d’encouragement pour tous ceux qui sont prêts à sou-
mettre leurs natures humaines entêtées à la volonté de Dieu. Les 
broyeurs de noir ne peuvent que dire sans répit à quel point les 
choses empireront, mais sans avoir l’espoir que bientôt, les cho-
ses seront tellement meilleures. Jésus-Christ reviendra sous peu 
sur cette terre pour lui apporter toute la joie et tout le bonheur 
que l’homme a sans cesse désirés!

Dieu dans sa miséricorde mettra fin au balayage mortel des 
quatre cavaliers de l’Apocalypse juste avant l’extermination com-
plète de l’humanité de la surface de cette planète. Enfin, l’homme 
aura l’attitude plaisante d’un petit enfant grâce à laquelle Dieu 
peut accomplir Son travail dans le merveilleux Monde à Venir 
(Matthieu 18:1-6). Sommes-nous tous en train de travailler à 
notre salut “avec crainte et tremblement” (Philippiens 2:12) afin 
de pouvoir prendre part au Plan grandiose et magistral de Dieu 
pour l’humanité?
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